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En supplément :
Un jardin plein de vie

Des jeunes déterminés
À rebondir p. 9

La fibre optique arrive en Vendée. 
À Challans, les premiers habitants 
se connectent au Très Haut Dé-
bit tandis que d’ici 2025, l’accès 
va être rendu possible dans 13 
villes vendéennes et s’étendra 
progressivement dans toutes les 
communes.
Quant aux entreprises, pour des 
raisons de sécurité, elles bénéfi-
cient d’un réseau spécialement 
installé pour elles. Les premières 
demandes de raccordement ont 
déjà été effectuées !

p. 12

p. 6-7

p. 8

UNE AGRICULTURE
VENDÉENNE DIVERSIFIÉE

LUDyLAB : apprendre en s’amusant 
avec les nouvelles technologies

Il abrite le plus grand espace, 
en France, dédié au pilotage de 
drone indoor. Franchise de Virtual 
Room, il est à la pointe de ce qui 
se fait de mieux actuellement en 
réalité virtuelle. Le LUDyLAB ou-
vrira le 21 mars, à Chambretaud. 

Bien plus qu’un simple espace 
ludique, le LUDyLAB se présente 
comme « une véritable pépinière 
inventive » où chacun peut venir 
prototyper ses idées créatives. 
Des formations sont également 
proposées. À découvrir !

Sonder la mer pour comprendre 
la surmortalité des espèces

La bonne qualité du milieu marin 
est un enjeu majeur pour les pro-
fessionnels de la mer, notamment 
les ostréiculteurs, comme ici Bru-
no et Marie-Jo Dupont de Bouin. 
Des sondes ont été immergées 
en baie de Bourgneuf et de 
l’Aiguillon. Elles transmettront 

des données qui compléteront 
les analyses effectuées par le 
Laboratoire départemental sur 
les coquillages. L’objectif est 
notamment de comprendre la 
surmortalité, constatée depuis 
plusieurs années, des huîtres et 
des moules.

Très haut débit : connectez-vous !

L’agriculture, secteur phare du département, est un véritable atout 
notamment en matière d’emplois. Les diverses approches d’agriculture, 
la diversification des productions animales et végétales contribuent à 
cette richesse et en font un secteur générant annuellement, en Vendée, 
1,4 milliard d’euros. À quelques jours du SIA (Salon International de 
l’Agriculture), à Paris, les acteurs des filières agricoles se préparent à 
honorer avec fierté leur territoire.

VŒUX 2018 AU CŒUR DE VOTRE VIE

p. 3

p. 4

facebook.com/CDVendee
twitter.com/DepVendee
instagram.com/Departement_Vendee
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Vendée active
CONTRAT VENDÉE TERRITOIRES / SUD VENDÉE LITTORAL ET CHALLANS GOIS COMMUNAUTÉ

CONTRATS VENDÉE TERRITOIRES : 20/20

Intercommunalité
 Amélioration de la voirie
 �Lancement de plusieurs études 
pour un Programme local 
d’Habitat

 �Organisation d’une Semaine 
du Livre Jeunesse

L’Aiguillon-sur-Mer
 Réhabilitation d’une école

Luçon
 �Aménagement des abords du 
centre aquatique

Chaillé-les-Marais
 �Construction d’un groupe 
scolaire

La Faute-sur-Mer
 Création d’un centre équestre
 �Aménagement de nouvelles 
pistes cyclables et d’accès aux 
plages

L’Île d’Elle
 Travaux d’accessibilité de l’école
 Extension du foyer rural

Nalliers
 �Aménagement d’une salle 
sportive
 Création d’un square

Rosnay
 �Aménagement des extérieurs 
de l’école
 �Aménagement des entrées du 
bourg

La Tranche-sur-Mer
 Installation d’un skate-park
 �Aménagement d’espaces 
partagés

Saint-Michel-en-l’Herm
 �Travaux d’accessibilité de 
l’église, du gymnase et des 
vestiaires
 Rénovation des Halles

Par le pont ou par le Gois ? Pour 
se rendre à Noirmoutier, deux 
solutions s’offrent aux automo-
bilistes. Deux lieux de passage 
particulièrement surveillés durant 
l’hiver : « Tempête, verglas, givre, 
brouillard… De nombreuses 
intempéries viennent réguliè­
rement perturber la circulation », 
commente Alain Leboeuf, vice-
président du Département en 
charge des Infrastructures.
Pour fluidifier le trafic tout en pré-
servant la sécurité des usagers, 
une nouvelle réglementation a 
été mise en place : « Dorénavant, 
la vitesse sur le pont est limi­
tée à 50 km/h lorsque les vents 
soufflent à plus de 80 km/h. Au-
delà des 100 km/h, le passage est 
également interdit aux véhicules 
de deux mètres de hauteur. Enfin, 
le pont et le Gois ferment lorsque 
les vents excèdent les 120 km/h ».

Douze panneaux installés

Afin d’informer les automobilistes, 
douze panneaux lumineux ont été 
installés aux abords des routes, à 

Barbâtre et à La Barre-de-Monts. 
Reliés à des anémomètres, ils in-
diquent en temps réel la conduite 
à adopter. « Auparavant, vingt 
minutes étaient nécessaires aux 
équipes du centre routier pour 
intervenir sur place, un délai pen­
dant lequel de fortes rafales de 
vent pouvaient se produire ».
Et pour savoir en direct si le pont 
de Noirmoutier est ouvert, vous 
pouvez également contacter le :

INNOVATION / SPEED CRANE

TOUT D’UNE GRANDE

INNOVATION / ARMOIRES DE SÉCHAGE

DES TENUES DE CHANTIER SÈCHES

SÉCURITÉ ROUTIÈRE / PONT DE NOIRMOUTIER

ALLER À NOIRMOUTIER EN TOUTE 
SÉCURITÉ

Spécialisée dans la fabrication 
de lave-linge et sèche-linge, la 
société yonnaise S20 Industries a 
conçu des armoires de séchage. 
Certains centres routiers du 
Département en sont équipés. 
« Quand notre équipement est 
mouillé, il peut sécher le temps de 
la pause déjeuner » apprécie Mary 
Damien, magasinier au centre rou-
tier de La Roche-sur-Yon. Vestes, 
pantalons, chaussures, gants, 
l’armoire les sèche en 45 minutes. 
« Elle supprime également les 
odeurs de transpiration grâce à 
une fonction purifiante » souligne 
Philippe Boudard, le directeur de 
S20. « Nos armoires peuvent être 
installées au plus près des zones de 
travail des opérateurs, leur perfor­
mance ne dépend pas du local ».

Renseignements :
www.s20equipments.com

La grue Speed Crane inventée 
par l’entrepreneur vendéen, 
Thierry Tennailleau, a la capaci-
té de porter 500 kg en bout de 
flèche (16 m). Et elle peut être 
tractée par un véhicule léger.
« L’astuce est de transporter 
séparément la grue et ses lests, 
explique Thierry Tennailleau. Un 
seul homme, avec un permis BE, 
peut tracter, en deux fois, derrière 
son véhicule, la Speed Crane ». 
Breveté, ce modèle unique de 
grue dispose d’une autorisation 

de circulation dans toute l’Europe. 
Un double atout pour le dévelop-
pement commercial de la Speed 
Crane. « À ce jour, 20 grues ont 
été livrées dont 4 en Belgique » 
annonce le directeur général de 
l’entreprise VD Grues, installée à 
La Chaize-le-Vicomte. Et le mar-
ché est porteur. « Avec un foncier 
réduit, l’accessibilité des chantiers 
est de plus en plus difficile » ob-
serve Thierry Tennailleau.

Renseignements : speedcrane.fr

Thierry Tennailleau sur la Speed Crane. La grue est construite en Espagne, et la remorque 
porte lests à Vierzon. À Venansault, la grue est assemblée par Carrosserie de France.

L’armoire de séchage fabriquée par S20.

Parmi les projets les plus importants de la communauté de communes Sud Vendée Littoral : 
l’aménagement des abords du centre aquatique de Luçon.

Douze panneaux ont été installés aux 
abords du pont de Noirmoutier et du Gois.

EXPÉRIMENTATION / LA ROUTE LUMINEUSE FLOWELL

UN REVÊTEMENT ROUTIER UNIQUE AU MONDE
C’est une route unique au 
monde. Le revêtement routier 
Flowell, composé de leds, rend 
la route lumineuse. Elle est ac-
tuellement en test, en Vendée.
À la demande du Groupe Colas, le 
Département a installé ce concept 
à la pointe de la technologie à deux 
pas du Logis de la Chabotterie, 
à Montréverd (Saint-Sulpice- 
le-Verdon). Après Wattway, 
concept innovant installé au 
Vendéspace et devant le col-
lège de Bellevigny, la Vendée 
accueille le 1er site pilote Flowell 
en France. Ce concept doit être 
développé à l’international, dans 
un second temps.

Une véritable innovation

Les diodes utilisées pour le mar-
quage lumineux sont alimen-
tées en énergie par des cap-
teurs solaires routiers Wattway, 
les mêmes que ceux utilisés au 
Vendéspace. Ce système de 
production d’énergie, sur place, 
évite de gros travaux. Grâce à 
Wattway et Flowell, des nouvelles 
routes sont en train de voir le jour. 
« Aujourd’hui, les technologies 
routières doivent être vues comme 
un design évolutif », explique 
Bernard Sala, DGA chez Colas.

Renseignements : www.colas.com
La route lumineuse est expérimentée en 
face du village de La Lissonnière.

0 800 85 85 06

Permettre aux élus vendéens de gagner en visibilité sur leurs projets pour préparer sereinement 
l’avenir de la Vendée. Le message a été parfaitement reçu par les vingt intercommunalités de 
Vendée. Depuis un an, elles ont toutes signé leur Contrat Vendée Territoires. Dernières en date : 
la Communauté de communes Sud Vendée Littoral et Challans Gois Communauté. Retour sur 
quelques-uns des projets soutenus.

Sud Vendée Littoral (44 communes, 68 000 habitants) : 63 projets pour 6,4 M€

Challans Gois Communauté (11 communes, 46 000 habitants) : 8 projets pour 3,3 M€
Intercommunalité

 �Installation de nouvelles 
colonnes de tri enterrées

 �Aménagement de nouvelles 
pistes cyclables

Challans
 Création d’un centre aquatique
 �Construction d’un accueil de 
jeunes enfants

 Rénovation de la médiathèque
 Modernisation des Halles

Saint-Christophe-du-Ligneron
 Création d’un pôle scolaire

Sallertaine
 �Construction d’une salle de 
sports

Le Contrat comprend notamment la rénovation complète de la médiathèque de Challans et la 
modernisation des Halles.

Château de Tiffauges, Abbaye 
de Nieul-sur-l’Autise, Haras de la 
Vendée à La Roche-sur-Yon... Plu-
sieurs sites culturels du Départe-
ment de la Vendée recrutent des 
agents  temporaires pour la saison 
estivale 2018. À vous de postuler !

www.vendee.fr/Conseil-departemental/
Les-services-en-ligne/Offres-d-emplois

EMPLOI / TRAVAIL SAISONNIER

LE DÉPARTEMENT RECRUTE DES SAISONNIERS

http://www.s20equipments.com
http://speedcrane.fr
http://www.colas.com
http://www.vendee.fr/Conseil-departemental/Les-services-en-ligne/Offres-d-emplois
http://www.vendee.fr/Conseil-departemental/Les-services-en-ligne/Offres-d-emplois
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Deux sondes viennent 
d’être immergées en baie 
de Bourgneuf et en baie de 
l’Aiguillon. Elles transmet-
tront deux fois par jour, 
des données sur le mi-
lieu marin.

« Le milieu est en pleine 
mutation » alerte Jacques 
Sourbier, le président du 
Comité régional de la 
conchyliculture. « Les pro­
fessionnels le constatent depuis 
plusieurs années, notamment 
à travers des surmortalités 
d’huîtres et de moules. Pour 
comprendre cette évolution 
du milieu marin, nous avons 
besoin de données chiffrées ». 
Les deux sondes vont par 
exemple mesurer l’oxy-
gène dissous dans l’eau. 
C’est un paramètre essentiel 
à la croissance des huîtres et des 
moules. Concrètement, les scien-
tifiques sauront si les animaux et 
les végétaux marins disposent de 
suffisamment d’oxygène pour res-
pirer. « La production conchylicole 
représente une force économique 
importante en Vendée » souligne 
Yves Auvinet, le président du 
Département, principal financeur 
de l’Observatoire. 7 000 t d’huîtres 
et 5 000 t de moules sont pro-
duites, en moyenne, chaque an-
née. Les sondes contrôleront éga-

lement la température de l’eau, 
sa salinité et sa turbidité (quantité 
de matières en suspension dans 
l’eau). En cas de mauvais résultats, 
les professionnels seront informés.

Des mortalités inexpliquées

Bruno et Marie-Jo Dupont 
travaillent l’huître depuis 1986 à 
Bouin. « Comme tout le monde, 
nous avons connu des épisodes 
de surmortalité, témoigne Bruno 
Dupont. Les raisons sont in­
connues, mais la qualité de l’eau 

est essentielle à la croissance de 
nos productions ». Juste à côté de 
leur exploitation se trouve France 
Naissain, le premier site de pro-
duction de naissains d’écloserie au 
monde. « L’huître est épuisée de 
mal se nourrir » estime Stéphane 
Angeri, le directeur de France 
Naissain. Et pour le leader mon-
dial de naissains d’huîtres d’éclo-
serie, c’est un problème. Si les 
premières étapes de la production 
sont réalisées en milieu contrôlé, 
les bébés huîtres grandissent en 
nurserie, dans le milieu naturel. 

Comprendre de quoi souffre le 
milieu marin est donc essentiel 
pour toute la filière. C’est l’objectif 
de l’Observatoire des eaux estua-
riennes et marines, créé en 2017, 
par le Département en partenariat 
avec l’Agence de l’Eau Loire-Bre-
tagne, la Région, le Comité régio-
nal de conchyliculture, le Syndicat 
mixte pour le développement de 
l’aquaculture et de la pêche et 
l’Ifremer. Son diagnostic devrait 
permettre d’agir dans le bon sens 
et viendra compléter les données 
collectées, sur les coquillages, par 
le Laboratoire départemental de 
l’Environnement et de l’Alimenta-
tion de la Vendée.

Des eaux sous haute surveillance

L’eau qui se jette dans la mer est 
contrôlée par un réseau de 46 sta-
tions, réparties sur l’ensemble de 
la côte vendéenne. Elles évaluent 
la qualité bactériologique et les 
apports en azote et phosphore. 
Un suivi des micropolluants (pes-
ticides, métaux, hydrocarbures…) 
est effectué sur 22 stations. Cette 
année, elles contrôleront éga
lement la présence de molécules 
médicamenteuses. Mises bout 
à bout, l’ensemble des données 
permettront aux scientifiques de 
disposer d’un historique de la qua-
lité du milieu naturel et de mieux 
comprendre les surmortalités.

ENVIRONNEMENT / OBSERVATOIRE DES EAUX ESTUARIENNES ET MARINES

DES SONDES EN MER POUR CONTRÔLER LE MILIEU

Bruno et Marie-Jo Dupont, ostréiculteurs dans la baie de Bourgneuf depuis 1986.

À La Roche-sur-Yon, l’ICES pro-
pose, à partir du mois de mars, 
un certificat intitulé « Connais-
sance de la Vendée ». Il s’adresse 
aux professionnels du tourisme 
et du patrimoine, aux cadres ou 
aux fonctionnaires nouvellement 
installés en Vendée. Réparti en 
quatre modules autonomes mais 
complémentaires, ce certificat 
est assuré par des enseignants 
de l’ICES et par des intervenants 
extérieurs. Dix sessions sont pré-

vues, le vendredi après-midi et 
samedi matin. « Elles permettent 
aux stagiaires de mieux connaître 
le territoire vendéen via son His­
toire, ses paysages, son patri­
moine et son économie », précise 
Michel Charmard, chargé d’ensei-
gnement. À noter que le certificat 
entre dans le cadre de la forma-
tion professionnelle continue.

Renseignements : www.ices.fr
02 51 46 12 13

MÉCÉNAT / HISTORIAL DE LA VENDÉE

FAIRE VIVRE L’ÂME DE LA VENDÉE

EN BREF

C’est une bonne nouvelle pour 
l’entreprise yonnaise Arcade 
Cycles. Les Vélib’2, vélos en libre-
service de la ville de Paris, sont 
livrés par l’entreprise vendéenne. 
Spécialiste du vélo en libre-ser-
vice, Arcade Cycles compte 
parmi ses clients des collectivités 
locales. Grâce au contrat, ils four-
nissent 7 500 vélos à assistance 
électrique. Leurs atouts, à savoir 
des produits de qualité, fabriqués 
en France, ont séduit la Ville de 
Paris. Les vélos vendéens, avec ou 
sans cardan, classiques ou élec-
triques, roulent à Limoges, dans 
une station en Arctique et dans 

160 pays du monde…

Renseignements : www.arcadecycles.fr

ENTREPRISE / ARCADE CYCLES ROULE À PARIS

LES VÉLIB’2 SONT VENDÉENS

ICES / CERTIFICAT « CONNAISSANCE DE LA VENDÉE »

APPRENDRE LA VENDÉE

En Vendée, 31 % des entre-
prises sont mécènes. Elles 
soutiennent des associations 
sportives ou culturelles. « C’est 
deux fois plus qu’à l’échelle natio­
nale ! » précise Yves Auvinet, Pré-
sident du Département, qui en 
2016, a souhaité ouvrir les sites 
culturels départementaux à cette 
démarche humaniste et solidaire.
À l’Historial de la Vendée, aux 
Lucs-sur-Boulogne, une pre-
mière convention de partena-
riat vient d’être signée entre le 
Département, le Crédit Agricole 
Atlantique Vendée et l’association 
Initiatives sociétaires Atlantique 
Vendée. Cette dernière s’est 
engagée à soutenir financière-
ment l’Historial dans la réalisation 
de ses projets culturels. « Cela 
permettra de conserver notre 
patrimoine, de le restaurer, de 
l’étudier et également de le trans­
mettre au public. En un mot : de 

faire vivre l’âme de la Vendée ».
Pour rappel, l’Historial rassemble 
une collection de plus de 20 000 
objets, dont 3 000 exposés.

NOTRE-DAME-DES-LANDES : 
ET MAINTENANT ?

À la suite de l’abandon du pro-
jet d’aéroport de Notre-Dame-
des-Landes par l’État, le président 
du Département, Yves Auvinet, a 
pris acte de cette décision : « Les 
Vendéens continueront donc à se 
rendre à Nantes-Atlantique, dont la 
situation géographique convient à la 
Vendée, a-t-il affirmé. Cependant, 
le respect de l’État de droit a été 
profondément mis en cause par une 
minorité qui, en s’opposant physi­
quement à ce projet, a bafoué des 
décisions démocratiques prises par 
des élus légitimes, ainsi que des 
décisions de justice qui validaient 
le projet. L’État leur donne indi­
rectement raison et en ce sens, il y 
aura malheureusement, un avant et  
un après Notre-Dame-des-Landes ». 
Pour rappel, Yves Auvinet s’était 
prononcé en faveur du projet, à la 
condition qu’un nouveau franchis
sement de la Loire soit réalisé.

Comment 
jardiner 
aujourd’hui ? 
Vendée eau, 
le CAUE de 
la Vendée et 
Trivalis ont édi-
té des conseils 
pratiques pour 
répondre à 
cette question 
(document 
inséré dans 
votre Journal 
de la Vendée).
Vous l’avez 
peut-être déjà 
constaté, les produits phytosani-
taires occupent de moins en moins 
de place dans les rayons des jar-
dineries. Le 1er janvier 2019, seuls 
quelques-uns (produits de biocon-
trôle, substances utilisables en agri-
culture biologique et composés à 
faible risque) seront autorisés à la 
vente et à l’usage. S’il vous reste 
des bidons de produits phytosani-
taires vous devez les déposer, ex-
clusivement, en déchetterie.

Renseignements : www.vendee-eau.fr,
www.caue85.com ou www.trivalis.fr

ENSEMBLE, CHANGEONS 
NOS PRATIQUES

CONVENTION FINANCES : 
OBJECTIF DÉMATÉRIALISATION

Chaque année, le Département 
émet 27 000 titres de recettes et 
56 000 mandats de dépenses. 
Pour renforcer le partenariat entre 
les agents du Département et de 
la Direction départementale des 
Finances Publiques de Vendée, une 
convention a été signée récemment. 
L’objectif est multiple : généraliser la 
dématérialisation des procédures, 

accroître le gain de temps…

Le certificat « Connaissance de la Vendée » est inédit. Il permet aux stagiaires, une ving-
taine maximum, d’acquérir une connaissance globale de l’identité vendéenne.

SDIS / RECRUTEMENT DE NOUVEAUX POMPIERS

PROTÉGER LES VENDÉENS
39 000. C’est le nombre d’inter-
ventions réalisées en Vendée en 
2017 par le SDIS, le Service Dé-
partemental d’Interventions et 
de secours. « Cela représente une 
hausse de 10 % par rapport à l’an­
née précédente », affirme Serge 
Rondeau, président du SDIS.
Pour faire face à cette recrudes-
cence, le SDIS prévoit ainsi de ren-
forcer ses effectifs courant 2018 : 
« Nous prévoyons le recrutement 
de 60 sapeurs-pompiers profes­
sionnels. Nous recherchons éga­
lement activement de nouveaux 
volontaires. Nous nous sommes 
en effet aperçus que le jour, il était 
parfois compliqué de les mobi­
liser ». À l’heure actuelle, le SDIS 
compte 2 700 pompiers dont 290 
professionnels, « auxquels il faut 
ajouter une centaine de person­

nels administratifs et techniques ».
En 2018, le SDIS compte éga
lement poursuivre la rénovation 
des Centres de secours. Après 
celui de Brem-sur-Mer suivront 
ceux de Foussais-Payré, Damvix, 
Angles…

Renseignements : www.sdis85.com

Les pompiers, lors de la Sainte-Barbe, le 
15 décembre, à l’Hôtel du Département.

La PME yonnaise Arcade Cycles a décroché 
récemment un joli contrat : Vélib’2.
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À découvrir

Lancée en août 2017, la nou-
velle animation du Teq’Bow-
ling, à Sainte-Gemme-la-Plaine 
suscite autant de curiosité que 
d’engouement. Elle permet, 
grâce à la réalité virtuelle, de 
vivre de folles aventures. Pour 
vous détendre, que préférez-
vous ? Grimper sur les sommets 
de l’Everest ? Explorer les fonds 
du Pacifique ou alors, partir à 
la chasse aux dinosaures, dans 
une jungle reculée ? C’est ce que 
propose depuis août dernier le 
Teq’Bowling, à Sainte-Gemme-la-
Plaine.
En plus des habituels jeux de 
quilles et d’arcades, l’établis
sement s’est en effet doté d’une 
nouvelle animation utilisant la réa-
lité virtuelle.

Le monde de la réalité virtuelle

« Avec un casque recouvrant les 
yeux et les oreilles ainsi qu’une 
manette dans chaque main, le 

joueur se retrouve instantané­
ment propulsé dans de nou­
veaux mondes, explique Virginie 
Bonenfant, l’une des co-gérantes. 
En tout, nous possédons une dou­
zaine de jeux, que nous renouve­
lons chaque mois ».
Pour que l’immersion soit réussie, 
le Teq’Bowling s’est équipé de ce 
qu’il se faisait de mieux aux États-

Unis et dans les plus grands centres 
de réalité virtuelle français, à Paris 
ou encore au Futuroscope.
« Au total, nous avons investi 
50 000 € ». Un pari réussi au vu de la 
fréquentation, toujours en hausse, 
de cette nouvelle animation.

Renseignements : 02 51 29 05 85
www.teqbowling.fr

Deux jeunes vendéens se sont 
envolés en fin d’année dernière 
pour la Chine. Et ils sont revenus 
médaillés d’argent ! Les pétan-
queurs Maxime Charrier et Jérémy 
Gélin, licenciés au Dompierre 
Sport Pétanque de Dompierre-sur-

Yon, ont participé avec brio au 16e 
championnat du monde jeunes de 
pétanque à Kaihua en Chine.

Une belle récompense pour 
l’équipe vendéenne

Cette médaille française est une 
belle récompense, et un beau 
voyage, pour les jeunes hommes. 
Deux équipes françaises, dont une 
composée des deux Vendéens, 
étaient engagées dans ce concours 
mondial en Chine. Quarante pays y 
concouraient. L’équipe vendéenne 
a brillamment passé les huitièmes 
et quarts de finale avant de s’incli-
ner face aux Malgaches.

Quarante licenciés dompierrois

De retour en Vendée, les pétan-
queurs ont repris les entraîne-
ments, en parallèle de leurs études, 

dans leur club dompierrois.
Présidé par Frank Bréger, le 
Dompierre Sport Pétanque 
compte à ce jour une quarantaine 
de licenciés dont trente hommes, 
cinq femmes et cinq jeunes. Et un 
long et bel avenir médaillé devant 
lui. Affaire à suivre…

Renseignements :
www.dompierre-sur-yon.fr

TECHNOLOGIE / TEQ’BOWLING, À SAINTE-GEMME-LA-PLAINE

EXPLORER LA PLANÈTE… ET BIEN PLUS ENCORE !

SPORT / MAXIME CHARRIER ET JÉRÉMY GÉLIN À DOMPIERRE-SUR-YON

DEUX JEUNES PÉTANQUEURS EN ARGENT

FOOTBALL / E. LE GALLO, CHAMPION DE D2 AMÉRICAINE

UN RÊVE AMÉRICAIN
Il n’a pas encore réalisé son rêve 
- devenir footballeur profession-
nel - mais Ewen Le Gallo a déjà 
conquis son premier titre natio-
nal. Originaire de Moutiers-sur-le-
Lay, il vient d’être sacré champion 
de D2 universitaire aux États-Unis à 
tout juste 19 ans, avec son équipe 
de Charleston : « Après être passé 
par les centres de formation du 
FC Nantes et du Stade Brestois, 
on m’a fait comprendre que je 
n’aurai pas ma place pour jouer au 
niveau escompté. J’ai donc décidé 
de tenter cette aventure à l’étran­
ger ».
Évoluant au poste de gardien de 
but, il découvre alors une tout 
autre culture : « Le sport compte 
énormément dans le quotidien 
des Américains. Même si le soccer 
n’arrive pas au rang du basket ou 
du football américain, nous avons 
été célébrés comme des stars pour 

notre titre ! ».
De quoi espérer un retour en 
France par la grande porte ? « J’es­
père d’abord jouer à l’échelon su­
périeur aux USA et passer pro ». Et 
gagner de nouveaux titres !

INNOVATION / LUDYLAB À CHAMBRETAUD

UN LABO 2.0 POUR APPRENDRE ET S’AMUSER
Découvrir, ex-
plorer, inventer. 
LUDyLAB ouvre 

au public, le mer-
credi 21 mars, à 
Chambretaud. Un 
voyage en réalité 
virtuelle, mais pas 
seulement.

C’est sur l’ancien site 
des usines Lepron 
que LUDyLAB s’est 
installé, 2 rue du 
bocage. Les bâti-
ments (2 500 m2) ont 

été transformés en 
espace de vol 
pour drones, en 
atelier de réa-

lité virtuelle, et en 
Maker Space (laboratoire 

d’échanges, de création, de 
formation, de coworking…). 

Pascale Mousset, responsable 
du Maker Space, est cofonda-
trice du LUDyLAB avec Jean-
Michel Mousset, P.-D.G. du 
Groupe Mousset (financeur du 

projet), François Routhiau, 
l’exploitant et respon-

sable du pôle Drone, 
et Claire Mousset, 

responsable du pôle Réalité Vir-
tuelle.

Des nouvelles technologies au 
service de l’Homme.

Pascale Mousset, ancienne DRH du 
Groupe Mousset place l’Homme 
au cœur du projet. « Les nou­
velles technologies sont au service 
de l’être humain. Nous devons 
apprendre à les connaître pour 
les maîtriser ». Et développer de 
nouveaux services. « Nous avons 
notamment le projet d’installer un 
simulateur de conduite de poids 
lourds pour l’apprentissage et la 
sécurité préventive, au plus tard 
en 2020, dévoile Pascale Mousset. 
Plusieurs entreprises du coin nous 
ont sollicités ». La formation est un 
des axes forts du LUDyLAB. Des 
formations au développement 
personnel sont également propo-
sées en utilisant les nouvelles tech-
nologies.

Toujours un pas d’avance

À quelques semaines de l’ouver-
ture au public, les équipes et 
les partenaires se mobilisent. 
Emmanuel Guibert, dirigeant et 

fondateur de la plateforme de 
crowdfunding Vendée.Up (finan-
cement participatif) est venu tester 
les équipements. « Nous avons 
fait appel à Vendée.Up pour le 
développement de notre propre 
Réalité Virtuelle, explique Pascale 
Mousset. Nous avons un produit 
maison, HanaHana qui a été plu­
sieurs fois primé ». Tourné vers 
l’avenir LUDyLAB est à la pointe 
de ce qui est actuellement pro-
posé dans le domaine.

Une franchise de Virtual Room

Paris, Los Angeles, New York, et 
Chambretaud ! Le LUDyLAB est 
une franchise de Virtual Room, pré-
sente dans les plus grandes villes du 
monde. En collaboratif, deux jeux 
vous font voyager à travers le temps 
et l’espace. « On y croit » témoignent 
Aurélie Ripoche et Laurène Brosset, 
venues tester l’atelier. « On joue un 
rôle et on avance dans la résolu­
tion des énigmes grâce aux autres 

joueurs ». En face, l’espace Drone. 
« C’est le plus grand espace de pi­
lotage indoor de France » souligne 
Pascale Mousset. Des initiations au 
pilotage sont proposées, en immer-
sion avec un casque FPV ou grâce à 
un gant connecté pour les plus aver-
tis. Et en cas de casse, un FabLab est 
à disposition pour réparer le drone. 
À vous de jouer !

Renseignements : 02 51 63 94 90
www.ludylab.fr et Facebook

Thierry Limoges exerce avec 
passion son métier de meunier 
dans le sud Vendée. Depuis plu-
sieurs années en effet, il refait 
tourner sa meunerie à Nieul-
sur-l’Autise. Celui qui se dit 
autodidacte, en matière de meu-
nerie, s’est mis à son compte il y 
a neuf ans : « J’étais agriculteur, 

explique-t-il. Ce qui m’a permis 
de constituer une filière locale, 
et bio, avec des agriculteurs. Mes 
clients sont situés dans le centre 
ouest, d’Angers à La Rochelle, en 
passant par Cholet, Niort, etc. ».

Perfectionner le tamisage de la 
farine

Sa farine est faite comme autre-
fois : « Je suis autodidacte dans 
le sens où j’ai perfectionné moi-
même le tamisage de la farine », 
poursuit Thierry Limoges. Après 
diverses recherches et décou-
vertes, le meunier a appris à uti-
liser une meule de pierre qu’il a 
récupérée et remise en fonction-
nement comme autrefois : grâce 
à cet outil imposant d’1m50 de 
diamètre qui tourne lentement, la 
farine est de telle qualité que les 
gourmands en redemandent !

Renseignements : 06 09 65 20 53
meunerie.nieul@orange.fr

MÉTIER / MEUNIER À NIEUL-SUR-L’AUTISE

DU MOULIN À LA FARINE

Difficilement accessible au grand public, la réalité virtuelle débarque à Sainte-Gemme-la-Plaine.

Les jeunes Maxime Charrier et Jérémy Gélin 
sont revenus de Chine auréolés d’argent !

E. Le Gallo poursuit sa carrière aux USA.

Thierry Limoges, meunier par passion.

Le plus grand site dédié au pilotage de drone indoor. 900 m2 pour apprendre à dresser votre drone, du plus petit au plus grand. Les plus initiés 
pourront s’essayer au pilotage en immersion avec casque FPV ou avec un gant connecté.
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EN BREF

MUSIQUE / WATER MUSIC & ROYAL FIREWORKS

DEUX TUBES DU BAROQUE

BIOGRAPHIE / LE COLLIER DE NACRE

ORPHELINE DE SES RACINES

PORTRAIT / PETER ROBERT SCOTT

« JE ME SENS CHEZ MOI DEPUIS LE 
DÉBUT »
Originaire du Royaume-Uni, 
Peter Robert Scott est Vendéen 
d’adoption depuis plus de vingt 
ans. Écrivain, comédien, et 
menuisier, Peter Robert Scott 
vient d’obtenir avec son épouse 
Christine, la nationalité fran-
çaise. Rencontre.

« Nous sommes venus pour la 
première fois en Vendée, en 1973, 
pour vivre notre lune de miel avec 
4 années de retard, raconte Peter 
Robert Scott. En 1989, nous avons 
acheté une maison à Liez. Elle 
était en ruine. J’avais l’idée de la 
retaper le week-end ! Finalement, 
nous avons vendu notre maison 
à Londres et nous nous sommes 
installés en Vendée ». Peter 
Robert Scott a alors mis sa vie 
d’écrivain et de comédien entre 
parenthèses pour investir un mé-
tier qu’il avait dans le sang : me-
nuisier. « De 2003 à 2010, dans 
mon atelier à Liez, j’ai fabriqué 
des volets, des portes, des esca­
liers, des tables, des bancs, des 
meubles. Je n’ai recommencé à 
écrire qu’en 2013 ».

Écrire en français

« J’ai commencé à apprendre le 
français à l’âge de 13 ans. Cela a 
duré un an. J’étais tellement mau­
vais, que mon professeur m’avait 
convaincu d’arrêter ! Je m’y suis 
remis en arrivant en Vendée, par 

nécessité, pour mon travail et à 
force de participer à l’organisation 
des fêtes du village. J’ai observé 
les gens, je les ai écoutés ». Peter 
Robert Scott est l’auteur de trois 
romans en français, publiés par les 
Éditions Les Chantuseries : Le vieil 
homme sur le toit (2014), Le nou­
veau châtelain (2015), Il faut s’en­
tendre avec ses voisins même s’ils 
sont cons (2017). « C’est parce 
que c’est difficile d’écrire en fran­
çais, que je le fais » confie l’écri-
vain. Aujourd’hui, Peter Robert 
Scott et son épouse respirent. 
« Je me sens chez-moi depuis le 
début, mais avec l’obtention de la 
nationalité française, nous allons 
retrouver pleinement nos droits 
de citoyens et voter à toutes les 
élections ».

La Simphonie du Marais, dirigée 
par Hugo Reyne, revisite deux 
classiques de Georg-Friedrich 
Haendel (1685-1759). L’album 
Water Music & Royal Fireworks 
est sorti fin décembre. « J’ai 
voulu resituer la Water Music, 
composée en 1717 pour une pro­
menade du roi Georges 1er sur 

la Tamise, dans son contexte » 
explique Hugo Reyne. Enregistré 
en l’église Sainte-Madeleine, 
à L’Herbergement, l’été 2016, 
l’album se veut très personnel. 
« C’est vrai que la Water Music 
de Haendel est très jouée. Mais 
j’estime apporter quelque chose 
dans cette musique. En m’ap­
puyant sur la partition, j’ai rétabli 
un ordre qui me convient » déve-
loppe Hugo Reyne. L’album est 
diffusé sous le label « Musiques à 
la Chabotterie ».

Renseignements :
www.simphonie-du-marais.org

À 72 ans, Huguette Bournarie 
Artis signe son premier roman 
biographique. Le collier de 
Nacre est un hommage à ses pa-
rents et à sa famille. « En 1926, 
mon père a quitté la France pour 
aller au Maroc où il a rencontré 
ma mère, d’origine espagnole, 
raconte Huguette Bournarie Artis, 
habitante de Fontaines. J’ai gran­
di à Kénitra de 1945 à 1959, avec 
mes frères et sœurs ». C’est cette 
vie de famille heureuse que décrit 
l’auteur dans ce roman. « Quand 
j’ai eu 16 ans, mon père a été 
muté en France. Je me souviens lui 
avoir alors demandé si l’on revien­
drait ». Mais ce retour au Maroc, 
en famille, ne se fera pas. « Mes 
parents ne voulaient pas nous 
perdre ». Huguette Bournarie 
Artis a fait le voyage plusieurs fois. 
« C’est viscéral, je me sens orphe­

line de mes racines ». Le cancer 
l’a poussée à mettre par écrit son 
histoire. Une manière aussi de par-
tager son espérance.

INVITATION MÉLODIEUSE
Guy Allard a mené une carrière musi-
cale de violon solo à l’orchestre de La 
Garde Républicaine. En retraite en 
Vendée, le musicien donne un concert 
le dimanche 18 février à 16 h, en
l’église de Sainte-Foy. Accom-
pagné au piano par Jean-
Pierre Barret, il interprétera 
des œuvres de Schubert 
(Ave maria), Brahms 
(Danses Hongroises), 
mais aussi Duke 
Ellington ou encore 
Walter Donaldson…

Renseignements :
02 51 96 47 56

Concert gratuit

Luge sur aiguilles de pins, ran-
donnée en raquettes à neige… 
Du samedi 24 février au dimanche 
11 mars, vous pourrez pratiquer des 
sports d’hiver à la Barre-de-Monts ! 
Cette année, une matinée est réser-
vée aux personnes en situation de 
handicap, le mardi 6 mars, de 9 h 30 
à 12 h 30 avec l’association Sports & 
Chiens Nordiques de Vendée. Au 
programme : baptême en chiens 
de traîneaux, découverte du char à 
voile et luge.

Renseignements : 02 51 68 51 83
www.fromentine-vendee.com

L’idée est vendéenne. Depuis 24 
ans, l’association Chants Sons sert la 
chanson à domicile. Un concept qui 
a fait des émules dans toute la région 
des Pays de la Loire. « Pour cette 
24e édition, le festival propose 137 
concerts (du 2 février au 31 mars), 
chez le particulier et dans des lieux 
atypiques » présente Christian 
Gervais, le directeur du Festival. 
La diversité colore l’affiche 2018. 

« Nous accueillons de plus en plus 
de jeunes artistes de la scène fran­
çaise » constate Christian Gervais. 
Certains artistes ont traversé le 
Festival. C’est le cas de Delphine 
Coutant, musicienne, compositrice 
et interprète. « J’ai commencé à 
l’accompagnement ». Aujourd’hui, 
elle présente son 5e album « La nuit 
philharmonique ». Pour l’artiste, 
Chant’appart permet la rencontre 
entre les artistes. « C’est également 
une belle occasion d’échanger avec 
le public ». 60 % des concerts se 
tiennent chez le particulier.

Renseignements :
www.chantappart.fr

PROFITEZ DES SPORTS 
D’HIVER À LA MER !

CHANT’APPART 2018

Enregistrement le 2 août 2016, en l’église 
Sainte-Madeleine, à l’Herbergement.

Huguette Bournarie Artis publie Le collier de 
Nacre aux éditions Spinelle.

Peter Robert Scott à Liez. Son dernier roman, Il faut s’entendre avec ses voisins, même s’ils 
sont cons, a obtenu le Prix de la Société des Écrivains de Vendée/Crédit Mutuel Océan.

CULTURE / UNE NOUVELLE MÉDIATHÈQUE AUX LUCS-SUR-BOULOGNE

UN LIEU DE VIE POUR TOUS
Le Département accom-
pagne un réseau de 216 bi-
bliothèques. Aux Lucs-sur-
Boulogne, une médiathèque 
ouvre bientôt ses portes pour 
remplacer la bibliothèque ac-
tuelle située à la mairie. Visite.

Dès le printemps, les usagers 
de la bibliothèque des Lucs-sur-
Boulogne prendront la direction 
de la rue Charette pour aller choi-
sir un nouveau livre. L’actuelle 
bibliothèque, située à la mairie, a 
déménagé. Elle a aussi été revue et 
réaménagée pour devenir une mé-
diathèque. Ce projet, né il y a plu-
sieurs années, est d’ailleurs inscrit 
dans le Contrat Vendée Territoires 
(CVT) signé entre le Département 
et l’Intercommunalité Vie et 
Boulogne. C’est le cas également 
pour les communes de Beaufou et 
de Saint-Denis-la-Chevasse.

Au cœur des communes

« Sur l’ensemble de la Vendée, 
vingt-six projets concernant les 
bibliothèques sont inscrits dans les 
Contrats Vendée Territoires, sou-
ligne la conseillère départementale 
Cécile Barreau. La bibliothèque est 
en effet un lieu de vie qui s’érige 
au cœur d’une commune. C’est 
un bon exemple figurant parmi les 
projets structurants entrant dans le 

cadre des CVT car bien souvent, ce 
lieu doit être revu ou réaménagé ».

De Saint-Gervais aux Lucs

À Saint-Gervais par exemple, l’ac-
tuelle médiathèque a été installée 
en 2015 dans les anciens haras 
communaux. Les élus ont souhaité 
redonner vie à ces bâtiments situés 
au cœur du bourg. À l’intérieur, les 
petits et grands lecteurs reconnaî-

tront les anciens box des chevaux, 
transformés en coins lecture !
Grâce à l’accompagnement du 
Département, l’idée est de faire du 
sur-mesure : aux Lucs-sur-Boulogne, 
la nouvelle structure proposée aux 
habitants est envisagée comme un 
lieu à vivre, un lieu où l’on aime 
rester. Ce projet est attendu dans 
la commune. « La nouvelle struc­
ture, l’ancienne école située rue 
Charette, et les animations prévues 

seront investies par les 469 inscrits 
actuels et tous les futurs inscrits », 
explique Claire Simon, responsable 
de la future médiathèque.
Outre le prêt de documents variés 
grâce aux fonds itinérants de la 
bibliothèque départementale, l’usa-
ger pourra utiliser sur place des ta-
blettes informatiques tout en déam-
bulant dans les locaux grâce au Wifi. 
Il découvrira aussi les animations 
concoctées pour eux ou, mieux, les 
animer ! L’idée est de faire profiter 
un maximum d’usagers en faisant 
rayonner ces actions locales.

Le Réseau Communauthèque

La bibliothèque fait partie du 
Réseau Communauthèque de la 
Communauté de communes Vie et 
Boulogne. Vie et Boulogne compte 
5 410 abonnés : si un usager des 
Lucs veut emprunter un livre dans 
la bibliothèque de Beaufou par 
exemple, pas de souci. La future 
médiathèque est ouverte à tous, 
des résidents de l’Ehpad aux sco-
laires, pour un après-midi contes 
etc. Les futurs mobiliers, modu-
lables, transforment le lieu, le temps 
d’une histoire.

Renseignements :
bibliotheque.vendee.fr

Claire Simon est la responsable de la future médiathèque des Lucs-sur-Boulogne au sein de 
laquelle les musiciens pourront emprunter des partitions.
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Dossier

À quelques jours du SIA (Salon 
International de l’Agriculture), les 
acteurs des filières agricoles de la 

Vendée se préparent à honorer 
leur département lors de ce 
rendez-vous annuel prisé du 
grand public. « Outre la pro­
motion des produits régio­
naux, garant d’un véritable 

savoir-faire, le salon parisien 
permet aux agriculteurs de 

mettre à l’honneur leurs métiers et 
leurs élevages », souligne Cécile 
Barreau, présidente de la commis-
sion Territoires et Collectivités.

L’agriculture, valeur forte du dé-
partement

Secteurs phares du département, 
l’agriculture et l’agroalimentaire 
sont de véritables atouts no
tamment en termes d’emplois. 
La diversification des productions 

animales et végétales participe 
à cette richesse : en 2015, l’agri-
culture vendéenne a généré un 
chiffre d’affaires de 1,4 milliard 
d’euros. Et 77 % de la valeur gé-
nérée par l’agriculture vendéenne 
sont dus aux productions animales 
(contre 23 % pour les productions 
végétales).
Cette diversification s’explique 
par une agriculture qui valorise 
une grande partie du territoire, à 
savoir près des 3/4 du territoire 
vendéen !

La Vendée terre d’élevage

Il en découle d’importantes 
productions animales : bovins, 
volailles, foie gras, lapins font 
figurer la Vendée parmi les dé-
partements leaders sur le plan 
national. Mais les productions de 
lait de vache, et même de lait de 

chèvre, et la viande porcine sont 
également en tête de peloton en 
France.

Diverses approches d’agriculture

Les diverses approches d’agricul-
ture reflètent la spécificité géogra-
phique de la Vendée. Agriculture 
conventionnelle, de conservation 
des sols ou biologique… sont de 
véritables atouts pour l’économie 
et l’environnement : l’agriculture 
biologique, par exemple, occupe 
23 500 ha en Vendée. Ce qui re-
présente 5 % de la SAU (Surface 
Agricole Utile) du département 
(407 exploitations). La Vendée est 
le département produisant, en 
France, le plus de poulets élevés 
en mode biologique.

Renseignements :
www.pays-de-la-loire.chambres-agriculture.fr

Une agriculture vendéenne diversifiée
Avec 70 % de sa superficie utilisée par l’agriculture, la Vendée se positionne en 
département dynamique et caractérisé par un territoire varié. Cette agriculture 
diversifiée (conventionnelle, de conservation des sols, biologique…) est un véritable 
atout économique et environnemental. Zoom sur ces approches agricoles et sur 
leurs enjeux à quelques semaines du SIA (Salon International de l’Agriculture) qui se 
déroule à Paris et au cœur duquel la Vendée est à nouveau fièrement représentée.

Pourquoi le Département en-
tretient un lien privilégié avec 
les agriculteurs ?
Le Département de la Vendée 
accompagne tous les agricul-
teurs de Vendée car nous sa-
vons ce que nous leur devons : 
ils nous nourrissent, aménagent 
notre territoire, entretiennent 
nos paysages. J’ajoute qu’ils 
ont joué un rôle capital dans 
l’histoire de notre département. 
Je pense notamment au for-
midable développement de la 
filière agroalimentaire, qui au-
jourd’hui encore est un des mo-
teurs de notre économie avec 
de nombreux emplois à la clé. 
Dans un département comme 
le nôtre, dont le caractère semi-
rural reste un atout avec ses 
« usines à la campagne » et ses 
communes à taille humaine, 
cultiver nos racines paysannes 
est en outre un impératif pour 
faire vivre l’âme de la Vendée.

Quelle forme prend l’accom-
pagnement du Département ?
Ce lien indéfectible entre le 
Département et son agriculture 
nous oblige.
Notre accompagnement prend 
la forme d’une convention avec 
la Chambre d’Agriculture pour 
la mise en œuvre de multiples 
actions. Je pense par exemple 
au soutien à l’installation des 
jeunes agriculteurs et à la trans-
mission des exploitations, en 
faveur de l’emploi, ou dans ce 
cadre, au financement du réseau 
« manger local », parce que les 
circuits alimentaires de proxi-
mité constituent un enjeu fon-
damental de développement 
économique et de maintien de 
l’activité en Vendée.
Notre accompagnement passe 
également par des aides di-
rectes notamment en faveur 
des jeunes agriculteurs, et par 
une solidarité active à l’égard 
de ceux qui rencontrent des dif-
ficultés.
Mais nous pensons aussi à l’ave-
nir. Nous soutenons l’innovation 
à travers Tech’Elevage chaque 
année. Et nous accompagnons 
aussi ceux qui défrichent de 
nouveaux chemins et ouvrent 
de nouvelles voies, à l’image 
de l’agriculture de conservation 
des sols, que j’ai eu la joie de 
découvrir. Car nous sommes 
convaincus que les expérimen-
tations portées aujourd’hui ici 
ou là, pourront peut-être béné-
ficier, sous une forme ou sous 
une autre, aux agriculteurs de 
demain.

Point de vue
« Le Département 
de la Vendée 
accompagne tous 
les agriculteurs »

Yves Auvinet,
Président du Conseil départemental
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JOËL LIMOUZIN
Président de la Chambre 

d’Agriculture de la Vendée

Quelle est la particularité de 
l’agriculture en Vendée ?
Disons qu’elle a l’immense avan-
tage d’avoir une diversité de 
paysages due à la diversité de 
ses territoires : le bocage, à sa-
voir le haut et le bas bocage, le 
marais, mouillé et desséché, les 
plaines…

Et donc aussi une diversité de 
productions…
Oui, bien sûr. C’est d’ailleurs une 
autre caractéristique de ce dépar-
tement. Il y a de tout chez nous ! 
Bovins, volailles, lapins, porcs… 
Et ausssi bien sûr une diversité 
de cultures. Pour en revenir aux 

zones géographiques, il faut 
préciser qu’il y a eu des enjeux 
importants notamment en ce qui 
concerne la question de l’eau ces 
dernières décennies.

Des enjeux importants pour 
tous les acteurs ?
Si on prend cet exemple de l’eau, 
on peut dire aujourd’hui que 
nous avons réussi un véritable 
tour de force. Il y a des périodes 
difficiles mais grâce à divers 
aménagements et au soutien des 
élus, nous arrivons aujourd’hui à 
combiner les besoins en eau tout 
en préservant les cultures par 
exemple.

Pour répondre à la diversité, il 
faut savoir relever les défis ?
C’est indéniable. Nous avons la 
chance de vivre dans un dépar
tement à forte identité qui sait 
tirer parti de cette diversité : le dyna-
misme de l’agriculture mais aussi de 
la viticulture, du maraîchage ou de la 
mise en place de réseaux, je pense 
à Vendée Qualité ou Manger local, 
sont des réponses concrètes à cette 
diversité. J’ajouterais enfin que de la 
terre à la mer, l’agriculture et les pro-
duits agricoles sont valorisés éga
lement via les grands événements 
sportifs comme le Tour de France 
que nous avons la chance d’accueillir 
cette année sur notre territoire.

« NOUS AVONS UNE AGRICULTURE DYNAMIQUE »

LE SAVIEZ-VOUS ?

LES PRINCIPALES 
PRODUCTIONS 
AGRICOLES*
VÉGÉTALES :

( H O R S 
FOURRAGE)

BOVINS :

: VOLAILLES
LAIT :

: AUTRES 
ANIMAUX

OEUFS :
PORCS :

LES CHIFFRES DE L’AGRICULTURE EN VENDÉE

1,4 MILLIARDS D’EUROS 
DE CHIFFRE D’AFFAIRES

DU TERRITOIRE 
EST COMPOSÉ 

DE SURFACES AGRICOLES

LA VENDÉE COMPTE 
EXPLOITATIONS 
AGRICOLES

DES EXPLOITATIONS 
SONT EN GAEC

C H E F S 
D’EXPLOITATION 
SONT DES FEMMES

ÂGE MOYEN DU CHEF 
D’EXPLOITATION

23%

20%21%

15%

11%

4%
5%

21%

70% LAIT

5 000

1 760

48 ANS
*En pourcentage du chiffre d’affaires

« Plus de 1,60 M€ sont investis dans 
l’agriculture, chaque année, par 
le Département » précise Laurent 
Favreau, conseiller départe-
mental, référent Agriculture. 
Quelques exemples imagés :

• Promouvoir la formation, l’installa-
tion et l’emploi agricole : jeunes agri-
culteurs, transmission des exploita-
tions…

http://www.pays-de-la-loire.chambres-agriculture.fr
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Une agriculture vendéenne diversifiée

©
Pa

tr
ic

k 
D

ua
ra

nd
et

©SIA 2018 - P.Parchet

L’agriculture de conservation 
des sols est un système de pro-
duction basé sur une idée forte, 
le sol est vivant, et trois piliers : 
l’abandon du travail du sol (semis 
direct) ; la couverture perma-
nente du sol ; la rotation et la 
diversification des cultures.

Aux Magnils-Régniers, à deux pas 
de Luçon, François Mandin, agri-
culteur et président de l’APAD 
Centre Atlantique (Association 
pour la Promotion d’une Agricul-
ture Durable), met en œuvre ce 
type d’agriculture sur son exploita-
tion depuis plusieurs années. « J’ai 
affirmé mon intérêt pour ce type 
d’agriculture il y a une vingtaine 
d’années, explique-t-il. Mais cela 
fait douze ans que je l’ai définiti­
vement adoptée ».
Outre la lutte contre l’érosion des 
sols, l’agriculture de conservation 
des sols combine d’autres atouts.

Les cabanes à vers de terre

Elles favorisent la vie du sol et la di-
versité de ses habitants, comme les 
champignons ou les vers de terre 
qui y construisent des « cabanes ». 
Cela renforce la biodiversité et 
préserve la qualité de l’eau. Par 

ailleurs, des atouts environnemen-
taux sont également mis en avant 
comme la captation du carbone 
induisant une réduction d’émis-
sion de gaz à effet de serre. Autant 
d’aspects que chacun peut décou-
vrir lors d’une visite de la ferme 
pédagogique.

Le Salon International de l’Agri-
culture (SIA), se déroule cette 
année du 24 février au 4 mars, 
à Paris (Porte de Versailles). Ce 
rendez-vous annuel très prisé du 
grand public a pour thème cette 
fois : « L’agriculture, une aventure 
collective ». L’idée est de montrer 
aux visiteurs que l’agriculture se 

construit à plusieurs : producteur, 
consommateur, éleveurs, jeunes 
agriculteurs etc.

Un Salon âgé de 55 ans

Affichant plus de 700 000 visi-
teurs, le SIA connaît un véritable 
engouement et une nouvelle jeu-

nesse ! Il fête cette année son 55e 
anniversaire et, ère du numérique 
oblige, ne cesse d’affoler les ré-
seaux sociaux : en 2017, le hash-
tag SIA2017 a été mentionné plus 
de 17 millions de fois ! Cette an-
née, le public peut enflammer la 
toile tout en déambulant dans les 
allées du Salon, à travers quatre 
univers : l’élevage et ses filières ; 
les cultures et filières végétales, 
jardin et Potager ; les produits des 
Régions de France d’Outre-Mer et 
du Monde ; les services et Métiers 
de l’Agriculture. Par ailleurs, no-
tez que le mardi 27 février met à 
l’honneur la Vendée.

Renseignements :
www.salon-agriculture.com

Elle a un beau gabarit et 
sa couleur, un blanc virant 
bien souvent au crème, est 
caractéristique de la race. 
La Charolaise, originaire de 
Bourgogne, a su se faire une 
jolie place chez les éleveurs 
vendéens. Il n’y a qu’à admirer 
Laforêt, génisse de deux ans 
née chez Alain Pété à Thorigny, 
pour le constater. « Je suis un 
véritable passionné, déclare-
t-il. Quand j’étais enfant, mon 
grand-père et mon père ont 
acheté des vaches en Saône-
et-Loire, des Charolaises, pour 
travailler leurs terres ». C’était 
dans les années 60. Les pre-
mières Charolaises adoptées 
par la famille Pété étaient donc 
destinées au travail et à la pro-
duction de viande. Rapidement, 
leur prédisposition à monter sur 

le podium de divers concours a 
presque pris le dessus.

Le concours c’est l’apothéose

Devenu agriculteur à son tour,
Alain Pété a cultivé 
sa passion des 
concours. Et comp-
tabilise aujourd’hui 
plus de 400 prix. 
« Laforêt est 
sélectionnée pour 
le concours agricole 
cette année, se 
réjouit l’agriculteur. 
C’est l’apothéose 
pour un éleveur 
d’autant qu’elle est 
née sur l’exploita­
tion ». D’ici le SIA, 
Alain va surveiller, 
d’on ne peut plus

près, son pelage, son alimen-
tation et les aplombs de sa 
« miss ». Car la préparation 
d’une bête pour le concours 
agricole a tout d’un coaching 
sportif au cœur de l’exploitation.

Éleveurs de chèvres depuis plus 
de 20 ans, Nathalie et Denis 
Lemire ont mis en place une fro-
magerie, en 2010, au Purdeau 
à Thouarsais Bouildroux. Au-
jourd’hui, leur élevage compte 
environ 200 chèvres majoritaire-
ment alpines.
« Avant, le lait était destiné à 
la coopérative et pour la petite 
histoire, je dirais qu’on faisait 
quelques fromages pour notre 
consommation personnelle, ex-
plique Nathalie Lemire. Mais à 
la maison, comme tous nos fro­
mages faisaient l’unanimité, on 
s’est dit que c’était un bon test ! ».
Ils se lancent donc aussi dans la 
fabrication de fromages : « Nos 
fromages sont au lait cru, mou­
lés à la louche », expliquent-ils. 
Leur gamme de fromages est 
variée : le frais nature, le frais aux 
herbes (échalote, ail, ciboulette, 
poivre, ail et fines herbes etc.) 
et les affinés qui ont d’ailleurs 
obtenu une médaille de bronze 
en 2014 au concours de Saint-
Maixent-l’École. Et désormais ils 
visent le Salon Agricole 2019.

Du fromage au yaourt

D’autant qu’ils sortent une 
gamme de yaourts (nature, sucré 
vanille et nature sur lit de fruits 
rouges). Cela démarre fort car 
les yaourts ont déjà été primés 
localement. Ils sont à découvrir 
sur les marchés, en vente directe 
ou à Ma Product’Yon Locale à La 
Roche-sur-Yon.

Renseignements : 02 51 52 73 18

L’AGRICULTURE DE CONSERVATION DES SOLS

LE SALON INTERNATIONAL DE L’AGRICULTURE 2018
LE SAVIEZ-VOUS ?

LA CHAROLAISE DE VENDÉE : LA CRÈME DES VACHES

ÉLEVAGES DE CHÈVRE À THOUARSAIS-BOUILDROUX

François Mandin montre ici des traces de cabanes à vers de terre au milieu d’un de ses champs 
au cœur d’une exploitation tournée vers l’agriculture de conservations des sols.

Haute est l’égérie de cette édition 2018 du SIA. C’est une Aubrac âgée de 6 ans qui succède 
à Fine, une Bretonne pie noir du même âge.

Nathalie Lemire présentant la gamme de 
produits laitiers issus de ses chèvres.

Laforêt est une jeune « miss » de deux ans qu’Alain Pété 
prépare et toilette chaque jour pour qu’elle soit fin prête à 
défiler sur le ring parisien.

• Soutenir les filières d’élevage : fi-
lière apicole, filière bovine…

• Valoriser les territoires et les produc-
tions : soutien en faveur de la filière 
salicole, de l’agriculture biologique…

• Préserver les ressources néces-
saires à l’agriculture avec notamment 
les réserves de substitution.

• Partenariat avec la Chambre 
d’Agriculture.

©
D

ia
o

ue
st

http://www.vendee.fr


Vendée/le journal de février 20188

Tribunes des Groupes de l’Assemblée Départementale
Union pour la Majorité Départementale

Le Département au cœur de la vie quotidienne des Vendéens.
Garant de la solidarité entre les Vendéens, le Département a, en 2017, investi largement le champ d’action des solidarités et de la famille.
Nous menons en effet une politique volontariste en faveur de la réinsertion professionnelle, qui est capitale ; en faveur des personnes âgées, dont le choix de vie doit être respecté ; pour 
les personnes en situation de handicap ; pour nos plus jeunes, dont je deviens le responsable légal lorsque la famille, pilier de notre société, n’y parvient plus.
La vie quotidienne des Vendéens, c’est aussi la mobilité, qui passe par le désenclavement qu’il nous faut poursuivre : le désenclavement routier, le désenclavement numérique, avec les 
55 millions d’euros que nous venons de voter pour le déploiement du Très Haut Débit en Vendée. Sans oublier les actions qu’il nous faut mener, comme le franchissement de la Loire, 
ou le dossier de l’A831 qu’il nous faut relancer, pour rester un territoire dynamique et attractif.
En ce sens, le soutien à nos territoires est fondamental. Parce que c’est sur ces territoires que vivent, travaillent et investissent les Vendéens. Les Contrats Vendée Territoires, signés en 
2017 avec les 19 intercommunalités de Vendée et l’Île d’Yeu, vont venir renforcer de manière pérenne et durable ce lien indispensable pour envisager sereinement l'avenir, et préserver 
le dialogue précieux avec les élus et acteurs locaux.
Et n’oublions pas les grands évènements, qui font rayonner l’âme de la Vendée ! Car au-delà de l’image de notre département, qu’il nous faut valoriser, les magnifiques moments d’exal-
tation collective que génère le Vendée Globe ou le Tour de France sont indispensables à la cohésion des Vendéens.
Nous vous souhaitons une très belle année 2018 !

Le Groupe des élus socialistes et républicains

En ce début d’année, nous souhaitons tout d’abord présenter à toutes les Vendéennes et tous les Vendéens nos meilleurs vœux, notamment en vous souhaitant tout ce qui n’a pas de 
prix : la santé, de petites et grandes joies, des moments partagés en famille ou entre amis.
Parmi les grandes figures nationales originaires de Vendée, l'une des plus éminentes est sans doute Georges Clemenceau. Ce républicain farouche qui considérait la Révolution française 
"comme un bloc dont on ne peut rien distraire" est en effet né en 1841 à Mouilleron-en-Pareds. Maire du XVIIIe arrondissement de Paris pendant le siège de la ville par les Prussiens lors 
de la guerre de 1870-1871, puis président du Conseil municipal de Paris en novembre 1875 et député de Paris en février 1876, il devient après cette date une figure politique nationale 
majeure. Il ancre alors résolument son action et son combat politiques à gauche, aux côtés des républicains radicaux. Anti-clérical convaincu, il s'oppose également à la colonisation 
défendue par Jules Ferry et se fait l'ardent défenseur du capitaine Alfred Dreyfus. Après la nouvelle victoire de la gauche radicale et socialiste lors des élections générales de 1906, il 
devient ministre de l'Intérieur puis président du Conseil. À ce poste, il crée le premier ministère du Travail qu'il confie au socialiste René Viviani. À nouveau chef du gouvernement en 
novembre 1917, son action est pour beaucoup dans la victoire de 1918 et dans les modalités de règlement de la paix. Réformateur social et patriote, Clemenceau est une belle figure de 
la France et de la gauche qui fait honneur à notre département. En cette année 2018 qui marque le 100e anniversaire de la fin de la Grande Guerre, Clemenceau sera largement honoré et 
nous formons le vœu que le Conseil départemental de la Vendée - qui jusqu'ici a toujours préféré rendre hommage à l'homme de lettres ou à l'artiste – considère enfin l’œuvre politique 
de Clemenceau qui a contribué à forger notre République.

Le fait du mois
NUMÉRIQUE / LA FIBRE OPTIQUE EST ARRIVÉE EN VENDÉE

La Vendée connectée
Essentiel aux pratiques actuelles sur Internet, le Très Haut Débit est 
le nouveau grand défi que s'est lancé le Département. D'ici 2025, 
23 000 km de fibre optique vont être installés pour que chaque Vendéen 
puisse y accéder, particuliers comme entreprises.

Depuis fin décembre, les habi-
tants du centre-ville de Challans, 
aux alentours du quartier des 
Halles, peuvent se connecter à 
Internet grâce à la fibre optique ! 
Une véritable révolution tant le 
Web a modifié nos vies et s’est 
rendu indispensable au cours 
des dernières décennies. Ainsi, 
la fibre permet un débit quasi illi-
mité et de meilleure qualité, faci-
litant par exemple le transfert de 
fichiers lourds.
Durant l'année, cet accès au Très 
Haut Débit va s’étendre très lar-
gement sur la ville : « Au total, ce 
ne sont pas moins de 287 km de 
fibre qui vont être installés, pré-
cise Serge Rondeau, le maire. 
Ils vont permettre de déployer 
11 000 prises dans la ville pour 
raccorder des particuliers mais 
aussi des commerces, des entre­
prises, des maisons de santé, des 
bâtiments publics… ».

La fibre pour tous les Vendéens 
d’ici 2025

Ce chantier gigantesque, « à l'égal 
de la construction du réseau élec­
trique » comme le rappelle Alain 
Leboeuf, président de Vendée Nu-
mérique, en charge des opérations, 
se déroulera sur toute la Vendée 

jusqu’en 2025 : « Le déploiement 
va s’effectuer en deux phases, ex-
plique Yves Auvinet, président du 
Département. La première, jusqu'en 
2020, verra l’installation de 3 000 km 
de fibre dans 13 communes ven­
déennes (en dehors du Pays yon­
nais et du Pays des Olonnes, où les 
travaux sont entrepris par Orange) : 
Challans, Aizenay, Chantonnay,  
Fontenay-le-Comte, Le Poiré-sur-
Vie, Les Herbiers, Luçon, Mortagne-
sur-Sèvre, Montaigu, Pouzauges, 
Saint-Gilles-Croix-de-Vie, Saint-
Hilaire-de-Riez et Saint-Jean-de-
Monts ». Ces travaux permettront 
également, de desservir sur toute la 
Vendée, 400 zones d’activités, soit 
5 000 entreprises, et plus de 1 000 
sites prioritaires publics, comme des 
établissements de santé.
Puis, entre 2020 et 2025, 20 000 km 
de fibre seront déployés dans toutes 
les autres communes. De quoi équi-
per tous les Vendéens.

Parallèlement à la construction 
du réseau FttH, dédié au grand 
public, Vendée Numérique dé-
ploie le Très Haut Débit avec une 
fibre réservée aux entreprises 
et collectivités : la FttE (Fiber to 
the Enterprise). Une première 
en France ! « À l'heure actuelle, 
seulement 4 % des entreprises 
vendéennes - les plus grandes - 
disposent d'une connexion Très 
Haut Débit professionnelle, ex-
pose Alain Leboeuf, président de 
Vendée Numérique. Il s'agit de 
démocratiser cet accès à tous les 

acteurs économiques et publics 
du territoire, quelle que soit leur 
situation géographique ».
Dans les deux prochaines an-
nées, 1 000 sites prioritaires 
publics (hôpitaux, Ehpad, éta-
blissements scolaires…) et plus 
de 5 000 entreprises devraient 
ainsi être raccordés à ce ré-
seau entièrement sécurisé. La 
première d'entre elles fut la 
société Atlantique Conception, 
le 24 janvier dernier. Basée à 
Nieul-sur-l'Autise, cette entre-
prise conçoit depuis 2008 des 
produits industriels. Cédric 
Orseau, son gérant, explique 
son choix d'installer la fibre : 
« Pour notre développement, 
c'était indispensable. Cela va 
nous permettre d'échanger 

plus facilement avec nos parte­
naires. De plus, les prix pratiqués 
étaient plutôt intéressants ».
En effet, les tarifs de raccor
dement vont être au minimum 
divisés par 10 (entre 0 et 800 € 
selon les opérateurs) et les prix 
d'abonnement divisés par 2 à 4.
Les entrepreneurs vendéens ne 
s'y sont d'ailleurs pas trompés. 
Quelques semaines après le lan-
cement de la commercialisation, 
une quinzaine d'opérateurs et 
distributeurs ont commencé à 
proposer ses offres de raccorde-
ments aux entreprises.

Un réseau dédié
aux entreprises

Se connecter
À la fibre

En 3 étapes

Alain Leboeuf, président de Vendée 
Numérique, Yves Auvinet, président du 
Département et Serge Rondeau, maire, lors 
de l’arrivée de la fibre optique à Challans.

POUR ÊTRE RACCORDÉ À LA FIBRE OPTIQUE DÈS DEMAIN, 
LA DÉMARCHE EST TRÈS SIMPLE :

1	 Vérifier son éligibilité, soit auprès de son 
opérateur (Orange a commencé à proposer des 
offres d’abonnement Très Haut Débit, à Chal-
lans), soit en consultant la carte interactive, réali-
sée par Vendée Numérique :

www.vendeenumerique.fr/carte-interactive

2	 Si l’adresse recherchée est éligible, sous-
crire un abonnement Très Haut Débit auprès 
d'un opérateur en remplacement de son actuel 
abonnement ADSL.

3	 L’opérateur procédera alors au raccordement 
en tirant un câble de fibre optique entre le point 
de branchement optique (situé dans la rue) et la 
pièce du logement abritant la box opérateur.

      
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Au Quotidien

Des troubles de l’attention, une 
anxiété importante… La vie de 
Guillaume Brizard, 20 ans, n’est 
pas tous les jours facile. Autiste 
Asperger, il effectue pourtant au-
jourd’hui ses premiers pas dans la 
vie active. « Après de pénibles an­
nées au collège, j’ai poursuivi mes 
études à l’École dentaire du Grand 
Ouest, aux Herbiers, témoigne-t-
il. C’est un métier manuel qui me 
convient parfaitement. De plus, la 
formation, en petites classes, était 
idéale ».
Aucun aménagement n’a été 
nécessaire, si ce n’est un tiers-
temps supplémentaire lors des 
examens. Et après 5 ans d’étude, 

il fait aujourd’hui ses premiers pas 
en CDI dans le cabinet qui lui avait 
offert sa chance en stage, à Saint-
Georges-de-Montaigu. Depuis 
qu’il a son permis, il s’y rend 
même seul, en voiture, depuis le 
domicile familial aux Landes-
Genusson. Preuve de son 
autonomie et de sa déter-
mination.

Le Département et la CAF de 
la Vendée ont officialisé ré
cemment un nouveau partenariat 
visant à lutter contre la fraude au 
RSA. À ce titre, le Département a 
créé une Unité de Contrôle Social 
Solidaire pour s’assurer que le ver-

sement de cette aide est attribué 
aux véritables bénéficiaires.

307 fraudes détectées en 2017

En 2017, 307 fraudes ont été dé-
tectées pour un montant total de 

1,50 M€. En ce sens, la légitimité 
de la solidarité peut être remise 
en cause chaque année par une 
croissance de la fraude sociale au 
détriment des personnes les plus 
fragiles qui ne bénéficient pas 
d’aides.

Aider les allocataires

« N’oublions pas de rappeler que 
parallèlement à ces contrôles anti 
fraude, plusieurs actions sont en­
treprises pour aider les allocataires 
comme l’accompagnement per­
sonnalisé ou les chantiers d’inser­
tion », tient à souligner Isabelle 
Rivière, présidente de la commis-
sion Solidarités et Famille. L’idée 
n’étant pas de stigmatiser mais de 
mener des contrôles ciblés.
Le but n’est pas seulement répres-
sif car il s’agit aussi de prévenir 
les allocataires sur les risques de 
fraude, les conséquences pénales, 
sociales et financières.

L’hiver n’est pas fini et pour pas-
ser cette saison le plus loin pos-
sible des virus, il y a quelques 
gestes simples à adopter. Les 
professionnels de santé rappellent 
ces bonnes habitudes quoti-
diennes à prendre. À titre préven-
tif, ces gestes-barrières, comme 
on les appelle sont au nombre de 
4 : se laver les mains, se couvrir le 
nez et la bouche quand on tousse 
ou qu’on éternue, se moucher 
dans un mouchoir à usage unique, 
éviter de se toucher le visage, en 
particulier le nez et la bouche.
Par ailleurs, 3 gestes sont indiqués 
en cas de virus : limiter les sorties 
et contacter son médecin si be-
soin, limiter les contacts directs et 
indirects, porter un masque, no-
tamment en cas de contact avec 
des personnes fragiles. Renseignements : www.ameli.fr

Atteint du syndrome d’Asperger, Guillaume vient d’être embauché en tant que prothésiste 
dentaire par un cabinet, à Saint-Georges-de-Montaigu.

Il existe des gestes simples pour éloigner les 
virus et finir l’hiver sereinement.

SOCIAL / LUTTE CONTRE LA FRAUDE AU RSA

PRÉSERVER LA LÉGITIMITÉ DE LA SOLIDARITÉ

HANDICAP / GUILLAUME BRIZARD, PROTHÉSISTE DENTAIRE

CONCILIER AUTISME ET VIE
PROFESSIONNELLE

PRÉVENTION / VIRUS DE L’HIVER

LES 7 GESTES-BARRIÈRES

LIVRES / « P’TIT GROS », DE BENOÎT GRELAUD

SORTIR DU HARCÈLEMENT

En France, selon les statistiques 
ministérielles, 1 élève sur 10 
se dit harcelé à l’école. En tant 
qu’enseignant, Benoît Grelaud 
est fréquemment confronté à ce 
phénomène. Également auteur, 
cet homme originaire de Luçon a 
décidé d’en faire un livre : « Avec 
P’tit gros, j’ai souhaité faire un livre 

optimiste, pour montrer 
aux jeunes qui vivaient 
le harcèlement qu’on 
pouvait s’en sortir ».

Reflet d’une réalité

L’histoire est celle d’Axel, collé-
gien en surpoids, dont les parents 
divorcent et vivent un déména
gement. En manque de repères, il 
devient très vite le bouc émissaire 
de ses camarades. « La situation 
peut sembler exagérée mais elle 
reflète la réalité, bien plus qu’on 
ne le croît », note l’écrivain. Le 
lecteur voit ensuite comment 
Axel va, petit à petit, reprendre 
confiance en lui, grâce au sou-
tien de ses proches ou à travers 
le sport. Une vraie leçon d’espoir.

Renseignements :
P’tit gros, de Benoît Grelaud
Éditions Fleurus

Plutôt habitué à la fantasy, B. Grelaud publie 
« P’tit gros », sur le harcèlement scolaire.

L’Unité de Contrôle Social Solidaire travaille notamment en partenariat avec les acteurs de 
l’insertion et les élus locaux pour mieux détecter les situations frauduleuses.  
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LE SAVIEZ-VOUS ?

Le Parcours de la 2e chance est ou-
vert aux jeunes chercheurs d’emploi, 
de 18 à 30 ans, sortis du système sco-
laire ou en rupture professionnelle 
depuis plus de six mois.
64 jeunes ont été retenus en 2018. Ils 
sont répartis en 6 groupes sur toute 
la Vendée (une nouveauté).
Le Parcours propose, pendant six 
mois, un enseignement théorique en 
centre de formation et 9 semaines de 
stage en entreprise.
Pour la première fois cette année, les 
jeunes titulaires d’un diplôme supé-
rieur au niveau 5 peuvent suivre le 
Parcours.
La Maison départementale de l’em-
ploi et du développement écono-
mique pilote le Parcours. Le dispositif 
est financé par le Département, le 
Fonds Social Européen, et la Région 
(rémunération des stagiaires).

Renseignements :
02 51 44 26 85
www.emploi.vendee.fr

Élodie Kikanoï, 28 ans
Originaire de Nouvelle Calédonie, Élodie est 
arrivée en métropole, il y a un an. « En Nouvelle 
Calédonie, je m’occupais de mes neveux et 
nièces. Je compte sur ce Parcours pour me re-
mettre à niveau, m’aider à trouver un stage et 
construire mon projet professionnel ».

Nicolas Duponchel, 21 ans
« C’est pour ne pas vivre un 3e échec que je 
suis ici. Pour des raisons différentes, j’ai raté 
mon CAP cuisine, puis mon CAP pâtisserie. 
Aujourd’hui, je souhaite devenir agent de sé-
curité. Les stages en entreprise vont me per-
mettre de confirmer ou non ce choix ».

Élodie Foliard Le Gal, 29 ans
Juriste spécialisée en criminologie, Élodie est 
rentrée en Vendée à la fin d’une mission à Paris. 
« J’aimerais travailler dans la lutte contre le 
blanchiment d’argent ou la protection de l’en-
fance. Avec les stages, je vais pouvoir faire un 
choix et construire un réseau professionnel ».

EMPLOI / PARCOURS DE LA 2e CHANCE 2018 AVEC LA MDEDE

DES JEUNES DÉTERMINÉS À REBONDIR
Le Parcours de la 2e chance 2018 est lancé. 64 jeunes en recherche d’emploi bénéficieront d’un ac-
compagnement spécifique jusqu’au 30 juin. Objectif : construire leur projet professionnel.

Mercredi 3 janvier, 64 chercheurs 
d’emploi avaient rendez-vous à 
l’Ifacom, au Plessis Bergeret, à La 
Ferrière. Sélectionnés pour parti-
ciper au Parcours de la 2e chance 
(cf. encadré), ils ont pu découvrir 
durant ce séminaire de trois jours, le 
programme des six prochains mois 
et rencontrer leur parrain, issu du 
monde de l’entreprise. « Chaque 
jeune est accompagné par un par­
rain » souligne Isabelle Rivière, la 
présidente de la Maison départe-
mentale de l’emploi et du déve-
loppement économique. « Toute 

l’économie vendéenne est repré­
sentée, se réjouit Isabelle Rivière. 
Pour cette 7e édition du Parcours, 
les entreprises se sont fortement 
mobilisées ». Raphaële Oliveau est 
gérante de Formarheo, une société 
de conseil en ingénierie de forma-
tion à La Roche-sur-Yon. « Je vais 
essayer de lui donner un coup de 
pouce pour qu’il réalise son projet » 
explique-t-elle. « Moi aussi j’ai pu 
bénéficier de ce coup de pouce un 
jour, ajoute David Edin, chef du ser-
vice Éducation à l’association Perce 
Neige, un autre parrain. Ce qui nous 

plaît aussi dans ce Parcours, c’est 
qu’il se réalise autour de valeurs 
de vie ». Pour Laurence Couillaud, 
assistante RH à Fleury Michon, c’est 
une première. « Jessy veut reten­
ter son CAP cuisine, raconte-t-elle. 
Tout ce que je veux, c’est qu’il réus­
sisse ».

Des jeunes réalistes et mobilisés

Comme Jessy, la majorité des 
jeunes inscrits à ce Parcours de la 
2e chance ont essuyé des échecs. 
Ils sont là pour rebondir et sortir du 

cercle vicieux en saisissant toutes 
les opportunités. Pour Jessy, no
tamment, le Parcours sera l’occasion 
de passer son permis de conduire. 
Certains ont besoin de se remettre à 
niveau. D’autres, comme Matthieu, 
sont venus chercher du temps, pour 
se poser et définir leur voie profes-
sionnelle. Adeline, elle, est là pour 
retrouver sa confiance en elle. Elle 
l’a perdue après une expérience 
professionnelle difficile. Pour Laura, 
30 ans, mère d’un enfant de 8 ans, 
« le Parcours, c’est mon espoir. L’es­
poir de décrocher un emploi ».

  

http://www.vendee.fr
http://www.emploi.vendee.fr
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Sortir en Vendée

AGENDA
20 février / Fontenay-le-Comte

10 février / la Barre-de-Monts Fromentine

17 février / Sainte-Flaive-des-Loups

Ateliers tuteurs familiaux

Le festival rock d’hiver

L’UDAF de la Vendée organise des 
ateliers d’information et de soutien 
destinés aux tuteurs familiaux. L’idée 
est d’expliquer aux tuteurs et aux 
curateurs comment rendre compte 
de leur gestion. Ce 20 février, le 
rendez-vous a lieu à Fontenay-le-
Comte, de 14 h à 18 h, à la Maison 
des Associations (rue Rabelais). Les 
ateliers qui ont eu lieu à Olonne en 
janvier et qui auront lieu à La Roche-
sur-Yon en mars, se déroulent de fa-
çon à lier théorie et pratique. La ren-
contre débute par des informations 
sur la réalisation du compte rendu, 
sur l’existence d’outils pratiques… 
Le tout sous la houlette des profes-
sionnels présents sur place.

Renseignements : www.udaf85.fr
(bulletin en ligne) / 02 51 44 37 16

Il est de retour. Le Festival Rock d’hi-
ver, organisé par la commune de La 
Barre-de-Monts, se joue le 10 février 
à l’Espace Terre de Sel (La Barre-
de-Monts Fromentine). The NoFace 
et KO KO MO seront sur la scène 
vendéenne. Le premier groupe se 
compose des anciens musiciens 
de Skip The Use et d’une nouvelle 
chanteuse, Oma Jali. Le second est 
un duo nantais. Un beau programme 
en perspective !

Réservations : www.saint-jean-de-monts.com/
reserver-spectacles-concerts.html

LE CHÂTEAU DE MA MÈRE SUR SCÈNE
Après La Gloire de mon père, 
Antoine Séguin revient dans un 
seul-en-scène mettant à nou-
veau à l’honneur Marcel Pagnol. 
Le Château de ma mère, pro-
grammation culturelle du Dépar-
tement, invite petits et grands, 
le samedi 17 février à 20 h 30 à 
l’espace socioculturel de Sainte-
Flaive-des-Loups. Antoine Séguin, 
seul-en-scène, fait resur-
gir les souvenirs du petit 
Marcel : « Je suis seul sur la 
scène mais j’interprète 
toute une palette de 
personnages, ex-
plique-t-il. Son frère, 
son copain Lili des 
Bellons, 
le gar­
d i e n 
du châ­
teau sont 
présents eux aussi ! ».

Les péripéties du petit Marcel

Le spectacle dure une heure et 
s’adresse à tous les publics (enfants 
à partir de 8 ans). Ils seront curieux 
de suivre Marcel dans ses péripé-
ties : « Arrêtez-vous sur ce rapport 
familial que l’auteur, enfant, tisse 
avec ses parents, poursuit le comé-
dien qui signe aussi l’adaptation 
de la pièce. C’est très beau. Cet 
enfant est avide de découvertes. 
J’ai envie de dire aux plus jeunes  
notamment : ouvrez vos portes et 
vos fenêtres, quittez vos écrans 
et partez à la découverte du 
monde qui vous entoure ». 

Cerise sur le gâteau, le spec-
tacle est gratuit.

Réservations : 02 28 85 85 70
Spectacle gratuit dans la 

limite des places dispo-
nibles

www.evenements.vendee.fr
16 février / Sallertaine

16 et 17 février / la Roche-sur-Yon

18 février / Olonne-sur-Mer

Les veillées

Journées seniors de Vendée

Salon des collectionneurs

Les Veillées de Terre de Sallertaine 
attendent le public, le 16 février à 
20 h 30e, salles 1 et 2 place Émile Ga-
barit. Fidèle à sa vocation, l’association 
fait revivre le passé de la commune via 
les historiens locaux Camille Vrignaud 
et Yves Menuet. C’est ainsi que les 
Amuseurs de Terre de Sallertaine in-
terprètent une saynète sur l’arrivée du 
tourisme dans la commune. À savou-
rer sans modération.

Renseignements : 5 €
02 51 68 04 20 ou 02 51 35 64 00

Les Journées Seniors de Vendée 
attendent les plus de 50 ans aux 
Oudairies à La Roche-sur-Yon, les 
16 et 17 février (gratuit). 60 expo-
sants donnent des pistes pour les 
loisirs, le bien-être, la prévention… 
Conférences et le retour de Super 
Mamie sont aussi au programme.

Renseignements : parcexpo-laroche.fr

Amis collectionneurs, le Grand 
Salon Multicollections vous attend, 
au Havre-d’Olonne à Olonne-sur-
Mer, le 18 février, de 9 h à 18 h 
(salle des Cordulies). Organisé par 
le Philatélique Club Olonnais, il 
regroupe les rubriques suivantes : 
timbres, monnaies, cartes postales, 
vieux papiers, livres et B.D., minia-
tures, jouets anciens, maquettes…

Renseignements : 02 51 96 88 80

28 février / Île d’Yeu

11 février / nalliers

Dès le 9 février / Chaillé-les-Marais

17 février / Luçon

25, 28 février et 7 mars / Les Lucs-sur-Boulogne

17, 18, 25 février et du 5 au 6 mars / Montréverd

De la joie et des contrariétés. De 
la tendresse mais aussi de la co-
lère. Avec la pièce « Namaskar », 
de la Compagnie des Tarabates, 
les personnages passent par 
toutes les émotions mais restent 
guidés par l’envie de décrocher 
la lune.
Un voyage sans parole qui se 
déroulera salle 3 de la Citadelle. 
Deux séances auront lieu : à 10 h 
pour les enfants du multi-accueil 
et les assistantes maternelles et à 
11 h pour tous les publics.

Renseignements : 02 51 58 32 58
www.ile-yeu.fr - Gratuit

La Rencontre d’Harmonie du Sud 
Vendée a lieu le dimanche 11 fé-
vrier à Nalliers, à partir de 14 h 
(salle des fêtes). Cette 2e édi-
tion intitulée « Le Vent Souffle » 
est portée par la Communauté 
de communes Sud Vendée 
Littoral et organisée aussi par 
la commune de Nalliers, l’école 
de musique intercommunale et 
les orchestres d’harmonie du 
territoire. Le concert se déroule 
en deux parties (14 h et 16 h 30). 
Coordination assurée par Didier 
Pannetrat. Bon concert !

Renseignements : 02 51 56 37 37 (Office 
du tourisme)

Le 9 février, la Cie Les Barbus 
présente un spectacle pour tous, 
« Le Véto Libraire » à 18 h 30 
au Théâtre Le Jean Baptiste à  
Chaillé-les-Marais. Le 17 février, 
au même endroit, place au 
théâtre à 20 h 30 avec « Trois 
francs, six sous » et la comé-
dienne Véronique Descamps. 
Dès le 4 mars, la peintre Élisabeth 
Decelle expose en ce théâtre, les 
dimanches 4, 11, 18 et 25 mars 
de 15 h à 18 h ou sur rendez-vous.

Renseignements :
www.theatrelejeanbaptiste.fr

Le Bagad de Vendée souffle ses 
dix bougies… et en musique évi-
demment ! Pour marquer l’évé-
nement, rendez-vous à la Salle 
Plaisance de Luçon, le 17 février, 
à partir de 19 h. Une soirée à 
laquelle se joindront le Cercle 
celtique Olivier de Clisson, le 
duo de sonneurs Sérot-Janvier, 
la Groove Cie ainsi que le groupe 
Epsylon. De quoi être assuré de 
fêter cet anniversaire dans une 
ambiance des plus chaleureuses.

Renseignements : 02 51 56 37 37
www.bagad-vendee.fr
Tarif : 10 € sur réservation - 12 € sur place

Théâtre d’ombres
et poésie

Rencontre d’harmonie 
du sud Vendée

Théâtre et peinture

Les 10 ans
du Bagad de Vendée

Le sens de l’esthétique à l’Historial de la Vendée

La Chabotterie vous donne rendez-vous

Depuis toujours, l’Homme a eu le 
souci du beau et de l’esthétique. 
La preuve avec trois animations à 
l’Historial de la Vendée aux Lucs-
sur-Boulogne !
• Dimanche 25 février, de 10 h 
à 18 h, retracez l’Histoire du vê
tement, des techniques de tissage 
médiévales à celles du futur avec 
une brodeuse numérique !
• Mercredi 28 février, de 11 h à 
12 h, les 8-14 ans découvriront, 
avec « Parchemin et par pot » 
comment étaient réalisés les car-
reaux de pavage pour recouvrir les 
sols au Moyen Âge.

• Mercredi 7 mars, de 15 h à 
16 h 15, avec le même animateur, 
les enfants seront invités à peindre 
leur propre clé de voûte. De quoi 
tordre le cou aux croyances popu-
laires, qui veulent que les cathé-
drales aient toujours été blanches.
À noter également que l’exposi-
tion « La Vendée des cathédrales » 
se termine le dimanche 25 février. 
Dépêchez-vous d’y aller !

Renseignements :
02 28 85 77 77
www.sitesculturels.vendee.fr
Les Ateliers des P’tites vacances : 6 €

Au Logis de la Chabotterie, voyagez 
à travers les siècles ! Le 17 février, à 
20 h 30, et le 18, à 16 h, les Veillées 
d’antan vous feront revivre le quo-
tidien des campagnes vendéennes 
(3 €, 2 €).
Puis, le 25, à 15 h, participez à une 
conférence sur le massacre des 
Lucs-sur-Boulogne (gratuit).
Et pendant les vacances, les 9-14 
ans auront la possibilité de découvrir 
durant 2 jours (5-6 ou 7-8 mars,15 €) 
une activité : photo, peinture, 
théâtre… Faites votre choix !

Renseignements :
02 28 85 85 70 (Les Veillées d’antan)
02 51 43 31 01
www.sitesculturels.vendee.fr

11, 25 février et 11 mars / Nieul-sur-l’Autise

Gourmands et JEUNES curieux attendus à l’Abbaye
L’Abbaye de Nieul-sur-l’Autise 
propose deux rendez-vous pour 
L’Art en goûter. À 15 h, le di-
manche 11 février, « L’art déco, 
l’art nouveau » sera au cœur des 
discussions, tandis que le di-
manche 11 mars, à la même heure, 
ce sera au tour des Jardins. Deux 
conférences, animées par des spé-
cialistes, qui seront suivies d’un 
goûter à 16 h 30 et d’un concert à 
17 h.
Autre date à noter : le dimanche 
25 février, l’Abbaye ouvre ses 
portes aux plus jeunes. Les 4-7 
ans seront guidés par la chouette 
Magda tandis que les 7-9 ans 
seront avec Frère Cyprien. Leurs 

aînés devront quant à eux ré-
soudre quelques énigmes.

Renseignements :
L’Art en goûter 10 € / 7 € / gratuit -18 ans
Journée du 25 février : 6 € / 4 € / gratuit - 18 ans
www.evenements.vendee.fr - 02 28 85 85 70

17 et 18 mars / Pouzauges

Les Joyeux Vendéens sont à 
L’Échiquier, à Pouzauges, sa-
medi 17 et dimanche 18 mars. 
Ce spectacle mêle la danse, le 
chant et la musique tradition-
nelle. De jeunes danseurs vont 
présenter une chorégraphie, 
riche en couleurs, accompagnée 
d’un orchestre de dix musiciens 
et chanteurs. Les enfants de 
la Trad’Académie seront éga
lement sur scène. Ne manquez 
pas deux heures au son de la 
veuze, de la flûte, de l’accordéon 
et des chants traditionnels.

Réservations : 02 51 61 21 95
13 €, gratuit - 16 ans

Les joyeux vendéens à 
l’échiquier

Pour les cyclistes, l’heure du re-
tour à la compétition a sonné ! 
Pour la 32e édition du Circuit 
des Plages vendéennes, près de 
200 jeunes coureurs sont atten-
dus. Ils s’élanceront sur les routes 
vendéennes, lors de six étapes, 
aussi bien dans le bocage que sur 
le littoral :
• le 10, à Essarts-en-Bocage
(Sainte-Florence)
• le 11, à Noirmoutier-en-l’Île
• le 13, à Fougeré
• le 15, à Saint-Julien-des-Landes
• le 17, à Challans
• le 18, au Perrier

Un tremplin pour les jeunes géné-
rations

L’année dernière, Clément Orceau, 
chez Vendée U, s’était adjugé la 

première place au classement 
général. Quelques mois plus tard, 
il intégrait le Team Direct Energie 
en tant que stagiaire, participant 
à quelques courses aux côtés des 
pros. « Tous les coureurs veulent 
suivre cette trajectoire, s’exclame 
Camille Grégoire, vice-président 
délégué de l’organisation. Le Cir­
cuit est un révélateur. De nom­
breux coureurs, Thomas Voeckler 
en tête, sont passés par là avant 
de voir leur carrière décoller ».
Alors, qui pour suivre la roue de 
ces illustres prédécesseurs ? Ne 
comptez pas sur Camille Grégoire 
pour donner un favori : « Dans ces 
catégories, c’est très difficile ». Les 
paris sont ouverts !

Renseignements :
www.cocpv.com

DU 10 au 18 février / Vendée

Le Circuit des plages vendéennes
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AGENDA

L’agenda des sorties
sur votre smartphone

Retrouvez toute
l’actualité des ran-
données, théâtres, 
concerts en Vendée 
sur : www.vendee.fr

retrouvez l’agenda
des sorties

Février / Vendée

3 et 4 mars / Mouilleron-le-Captif

Février et mars / Montaigu, La Châtaigneraie

Dès le 13 février / la Roche-sur-Yon

400 PATINEURS POUR LE TITRE DE CHAMPION DE FRANCE

Les Vendéthèques s’animent

Venez découvrir l’éco-logement

Le Département 
accueille au 
Vendéspace à 
Mouilleron-le-Captif, 
le Championnat 
de France Indoor 
de Roller Course 
2018, le samedi 3 et 
dimanche 4 mars. 
400 patineurs sont 
attendus.

C’est le rendez-vous de 
la fin de saison hivernale 
du roller course. La dis-
cipline est pratiquée par 
plus de 10 000 licenciés 
en France. « 56 % sont 
des femmes » précise 
la Fédération Française de Roller 
Sports (FFRS), l’organisateur du 
Championnat. Au Vendéspace, ils 
seront 400 à rouler pour décrocher 
le titre de Champion de France. 
« L’Indoor est un format très 
particulier, explique Alexandre 
Chartier de la FFRS. Le circuit est 
compact. Pour les patineurs, c’est 

très technique, très dynamique 
lors des dépassements, il faut sai­
sir la bonne faille pour doubler. 
C’est une discipline qui plaît par­
ticulièrement aux jeunes ». Les 
3 et 4 mars, au Vendéspace, les 
épreuves se déclineront en deux 
formats : les courses de vitesse 
et les courses de fond. « Pour les 

courses de vitesse, les 
patineurs évoluent par 
huit au maximum. Ils sont 
une vingtaine pour les 
courses de fond ».

Le roller, un sport bien 
implanté en Vendée

La FFRS compte environ 
70 000 licenciés, toutes 
disciplines confondues. En 
Vendée, trois disciplines 
sont particulièrement bien 
développées : le Rink Hoc-
key avec l’équipe phare La 
Vendéenne, le Patinage 
Artistique et la Course. 
Citons également, le Rol-

ler Hockey, le Roller Derby, le Roller 
Freestyle, la Randonnée et le Ska-
teboard (sport olympique). Ren-
dez-vous, les 3 et 4 mars au Ven-
déspace, pour découvrir la Course. 
C’est gratuit !

Renseignements :
www.vendespace.vendee.fr

Avec l’exposition « Cuisine et 
gourmandises », la Vendéthèque 
de Montaigu est le repaire de 
tous les gourmets. À noter des 
ateliers « Autour du chocolat » 
le 7 février (en même temps qu’un 
Mercredi en famille) et un après-
midi Jeux de société le 6 mars.
À La Châtaigneraie, l’exposition 
« Comics et super-héros » se ter-
mine le 10 février.

Renseignements :
Montaigu : 02 51 06 43 43
La Châtaigneraie : 02 51 52 56 56

L’éco-logement Le Bon’Appart, 
à La Roche-sur-Yon, proposé par 
l’Adile, se visite afin de découvrir 
les éco-gestes pour alléger ses 
factures et préserver l’environ
nement notamment. Rendez-vous 
les 22 février, 8 mars (10 h-12 h) et 
21 mars (18 h-20 h). D’autres dates, 

les 13 février (16 h-18 h) et 27 mars 
(18 h-20 h) vous permettent cette 
fois de savoir comment financer 
vos travaux de rénovation (présen-
tation des aides…).

Renseignements : www.adil85.org
02 51 44 78 78. Entrée gratuite

4 mars / La Boissière-de-Montaigu

Un trail Nature
Le Nord Vendée Athlétisme et l’Ogec 
de la Boissière-de-Montaigu pro-
posent son traditionnel trail nature, le 
dimanche 4 mars. Départ à 9 h 15 du 
complexe sportif de La Boissière-de-
Montaigu. Cette 32e édition se court 
sur 10, 12 et 20 km. Un nouveau par-
cours est proposé sur le 10 km. Trois 
courses sont organisées pour les plus 
jeunes à 12 h et 12 h 15.

Renseignements et inscriptions :
coursedesas.wix.com/coursedesas

4 mars / Olonne-sur-Mer

Dès le 9 février / Challans

3 et 4 mars / Saint-Laurent-sur-Sèvre

8 avril / SAINT-HILAIRE-LA-Forêt

9, 16 et 23 février / La Boissière-de-Montaigu, Barbâtre, benet et La Bernardière
Vendée Triathlon organise une 
course nature « Run and Bike », le 
dimanche 4 mars, à Olonne-sur-
Mer. Deux épreuves sans chrono, 
une course XS et une course S, 
sont proposées au départ du Havre 
d’Olonne (71 rue du 8 mai 1945), de 
9 h 30 à midi. Le parcours traverse la 
forêt et le marais.

Renseignements :
02 51 21 03 42
les-sables-vendee-triathlon.onlinetri.com

La Saison culturelle challandaise 
se poursuit dès le 9 février, avec 
du théâtre musical. Puis, un 
brunch musical (11 février), de la 
danse urbaine (13 février), une 
rencontre-lecture (16 février), des 
jeux et multimédia (21 février) 
prolongent les festivités. Le 21 fé-

vrier également, place au théâtre 
de Daniel Pennac avec Olivier 
Saladin dans « Ancien Malade des 
hôpitaux de Paris ». Enfin, le 25, 
découvrez en chansons « La Rue 
sans tambour ».

Renseignements : www.challans.fr

Run and Bike

des sorties culturelles en théâtre, chansons…

De la BD avec Bulles de sèvre

Sélections pour le 10e 
Marais Express

Les Voyageurs du soir

Comme tous les premiers week-
ends du mois de mars, le festival de 
bande dessinée « Bulles de Sèvre » 
revient à Saint-Laurent-sur-Sèvre. 
Pour sa 14e édition, l’événement 
met à l’honneur Kévin Bazot. Ce 
jeune auteur et illustrateur nantais, 
passionné d’Histoire et de voyages 
publie surtout dans la presse spé-
cialisée et a signé sa première BD 
il y a 2 ans : « Tocqueville, vers 
un nouveau monde ». C’est éga
lement lui qui a réalisé la magni-
fique affiche du festival.
Au total, une vingtaine d’auteurs 
seront présents. De quoi faciliter 
les échanges dans une ambiance 
simple et conviviale.

Renseignements :
bullesdesevre.jimdo.com

La 10e édition de Marais Express 
aura lieu les 10, 11 et 12 août, 
au départ de Saint-Hilaire-la-
Forêt. Les sélections se font 
dès le 8 avril. Face au succès 
grandissant de cette adaptation 
vendéenne de l’aventure télévi-
sée Pékin Express, les places de-
viennent chères ! 45 défis seront 
à relever durant les trois jours de 
l’épreuve. Les inscriptions sont 
ouvertes.

Renseignement et inscriptions :
www.apayer.fr/maraisexpress
marais-express85@hotmail.fr

En février, les Voyageurs du Soir 
vous entraînent dans de multiples 
mondes :
• Le 9 février, à La Boissière-
de-Montaigu, et le 23, à La 
Bernardière, goûtez à « Une pe-
tite gourmandise ? »
• Le 16 février, à Barbâtre, vous 
en saurez plus sur « La nouvelle », 
ce roman court cher à Maupassant 
ou Tchekhov.
• Le 16 février, à Benet, lisez les 
« Carnets d’Orient » et explorez 
des recoins du globe aussi fasci-
nants qu’inquiétants.
Tous ces rendez-vous ont lieu 
dans les bibliothèques des 
communes concernées, à 20 h 30.

Renseignements : 02 28 85 79 00
voyageursdusoir@vendee.fr
www.voyageursdusoir.vendee.fr

25 février / Challans

25 février / Saint-Martin-des-Noyers

18 février / Mervent

Le Club des pieds agiles vous pro-
pose La Rando des Canards, le 
dimanche 25 février, à Challans. 
Départ du Petit Palais de la Foire à 8 h 
pour les 25 et 50 km. Un deuxième 
départ sera donné à 13 h 20 avec un 
25 km à la clé. Les inscriptions sont à 
remettre avant le 21 février.

Renseignements et inscriptions :
www.lespiedsagileschallans.fr
02 28 10 52 01 ou 06 19 43 28 26

Aimez-vous un peu, beaucoup, pas-
sionnément la course à pied ? Ren-
dez-vous, le dimanche 25 février à 
Saint-Martin-des-Noyers pour la 2e 
édition de La Martinoyenne. Trois 
distances sont proposées par les or-
ganisateurs (St Martin Course Aven-
ture) : 10, 17 et 24 km.

Renseignements et inscriptions :
www.espace-competition.com

L’association Cours Toujours 85 
organise son trail « La 1000 D du 
massif de Mervent », le dimanche 
18 février. Le départ est fixé à 9 h, du 
parking des Écoles, route de l’Orbrie 
à Pissotte. Le parcours s’étend sur 
20 km et 1 000 m de dénivelé à tra-
vers le massif forestier de Mervent. 
Les inscriptions peuvent se faire en 
ligne, sur le site internet de l’asso-
ciation. La course est limitée à 249 
participants.

Renseignements : courstoujours85.fr 
02 51 69 09 54 ou 02 51 69 97 69

La 32e édition de la course cy-
cliste, la Suisse Vendéenne, se 
déroule le samedi 10 mars. Le 
départ sera donné à Mortagne-
sur-Sèvre à 14 h 15. La course 
est ouverte aux coureurs des 
trois premières catégories et aux 
Juniors. Les coureurs devraient 
franchir la ligne à Essarts-en-Bo-
cage vers 17 h 30. En attendant 
les arrivées, une course sera dis-
putée à Essarts-en-Bocage, sur 
une boucle de 5,4 km.

Renseignements :
www.vc-essartais.fr

La rando des canards

La Martinoyenne 2018

La 1000 D en forêt

La Suisse Vendéenne
Le Club Athlétique Luçonnais 
organise, le samedi 10 mars, les 
24e Foulées Luçonnaises. Les dé-
parts et les arrivées se feront à la 
plaine des sports du Sourdy, rue 
Plaisance à Luçon. Les coureurs 
cadets à masters (challenge En-
treprises et communes Sud Ven-
dée Littoral) partiront à 15 h pour 
un 5 km. Les minimes s’élance-
ront au même moment pour un 
2,5 km. Le départ du 10 km sera 
donné à 15 h 45.

Renseignements :
athle-jogg-luconnais.fr

Les Foulées Luçonnaises
10 mars / Luçon

10 et 11 février / Mouilleron-le-Captif

16 février / La Roche-sur-Yon

Le meilleur du tennis féminin sera 
au Vendéspace à Mouilleron-le-
Captif, le samedi 10 et le dimanche 
11 février. La Fed Cup (Coupe de 
la Fédération), est le pendant fémi-
nin de la Coupe Davis. En Vendée, 
les élites françaises affronteront les 
belges. Quatre joueuses, préci-
sément, seront sélectionnées par 
l’entraîneur de l’équipe de France, 
Yannick Noah. La France a parti-
cipé 53 fois à la Fed Cup depuis 
sa création en 1963. Deux fois, 
elle a remporté le trophée. C’était 
en 1997 et 2003. Et si la Vendée 
était le début d’une nouvelle belle 
histoire pour les Françaises ? Venez 
les encourager !

Billetterie : www.fft.fr et points de vente 
habituels. Tarifs : de 18 € à 50 €

Découverte des Archives dépar-
tementales, le 16 février, à partir 
de 10 h, 14 rue Haxo, à La Roche-
sur-Yon. Vous pourrez ainsi 
découvrir la richesse des collec-
tions conservées. L’occasion de 
découvrir des métiers souvent 
méconnus et les différentes 
salles de cette institution au ser-
vice du public et de la mémoire 
du département, notamment 
les magasins de conservation 
habituellement inaccessibles au 
public.

Renseignements : 02 51 37 71 33
www.archives.vendee.fr

La Fed Cup en Vendée

Visite des Archives

10 mars / Mortagne-sur-Sèvre
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Journal de la

Le mensuel du Département

Bonne année 2018

Le Département au cœur de la vie des Vendéens
Fil rouge de la cérémonie des vœux du Département de la Vendée, le 12 janvier, au Vendéspace : 
l’action du Conseil départemental, au cœur de notre vie quotidienne. Construction d’équipements 
structurants, politique volontariste à l’égard des plus vulnérables (du nourrisson à la personne 
âgée), organisation de grands événements fédérateurs, 2018 sera riche !

Vendée Globe en 2016-2017, 
Grand Départ du Tour de France 
en 2018, et chaque année, 
des rendez-vous culturels 
très suivis comme le Festival 
Dans les jardins de William 
Christie à Thiré, ou encore 
le Printemps du Livre de 
Montaigu… Le Département 
organise et soutient de nom-
breux grands événements. 
« Le sport, la culture, les grands 
événements sont des moments 
d’évasion indispensables à toute 
vie individuelle ou collective » a 
déclaré Yves Auvinet, le président 
du Département, lors de la céré-

monie des vœux qui a réuni, le 
vendredi 12 janvier, plus de 3 200 
personnes au Vendéspace.

Les solidarités et la famille repré-
sentent également un axe fort du 

Département. « Le Département 
est au cœur de nos vies depuis 
la naissance de nos enfants 
jusqu’à la prise en charge 
de nos parents et grands- 
parents » souligne le pré-

sident du Département. 
Le Conseil départe-
mental engage, chaque 
année, 280 millions d’euros 
pour les actions de solidarité 
envers les plus vulnérables et 
les familles. « C’est la poli­
tique la plus importante de 
notre collectivité en termes 

de budget ». Elle concerne la 
petite enfance, les adolescents en 
difficulté dont les mineurs non ac-

compagnés, les familles, 
les chercheurs d’emploi, 

mais aussi les per-
sonnes en situation 
de handicap, les per-
sonnes âgées. « Que 
nos aînés résident à 
demeure, ou soient domiciliés 
en Établissements d’héber­
gement pour personnes âgées 
dépendantes, nous devons 

être à leurs côtés, et aux côtés de 
celles et ceux qui prennent soin 

d’eux, la famille, les aidants, les 
professionnels ». Le président du 
Département a par ailleurs annon-
cé l’élaboration d’une « Charte 
Vendée Accompagnement Fin de 
Vie » en lien avec l’Agence Régio-
nale de Santé (ARS). « C’est une 
première en France » a indiqué 
Yves Auvinet.

La Vendée compte 4 800 km de 
routes départementales à entre-
tenir. D’autres sont à construire. 
Yves Auvinet a interpelé l’État 
sur ses engagements quant au 
financement de l’A831 à Fonte-

nay-le-Comte. Il a évoqué la 
nécessité d’améliorer la flui-
dité de la RD137, depuis l’A83 
jusqu’à Moreilles, la dévia-
tion de Beauvoir-sur-Mer, les 
contournements de Triaize et 
de Saint-Michel-en-l’Herm, le 

contournement Nord de La Roche-
sur-Yon. Les travaux de double-
ment des voies entre le rond-
point de la Courtaisière et celui 
des Établières commenceront en 
2018. Cette année sera également 
adopté un Plan ambition maritime. 
Il concernera notamment, les 13 
ports du département.
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« Je souhaite, pour notre avenir, 
imaginer et penser la Vendée de 
demain à travers une démarche 
prospective : Vendée 2040 ». 
L’annonce a été faite le 12 jan-
vier par Yves Auvinet, le pré-
sident du Département. « Parce 
que nous sommes à la croi­
sée des chemins, et parce que 

s’opèrent devant nous de pro­
fonds changements » a-t-il jus-
tifié. Chaque année, la Vendée 
accueille, en moyenne, 7 000 ha-
bitants supplémentaires. « Cela 
ne signifie pas que nous devons 
nous replier, mais cela doit nous 
inviter à réfléchir sur ce que nous 
voulons pour demain ». Une 
large consultation sera donc 
menée dans les prochains mois.

Routes, collèges, ports, fibre optique, les équipements fi-
nancés par le Département sont structurants pour l’avenir. 
160 millions d’euros sont, par exemple, engagés pour les 
collèges de 2011 à 2018. Cette année, deux importants 
chantiers seront lancés avec la reconstruction et la dé-
construction du collège Tiraqueau à Fontenay-le-Comte 
et la modernisation du collège Les Gondoliers à La Roche-
sur-Yon. 28 millions d’euros seront investis dans ces deux 
projets.
2018 sera également marquée par le déploiement de la 
fibre optique. La première étape du schéma d’aména
gement numérique prévoit de desservir en Très Haut Débit 
13 villes (65 000 prises) et 1 500 sites prioritaires d’ici 2020. 
La deuxième étape de ce schéma a été adoptée par l’As-
semblée départementale, fin 2017. « L’objectif est très am­
bitieux, reconnaît Yves Auvinet, le président du Départe-
ment : la fibre optique pour tous les Vendéens d’ici 2025 ».

« Le Département mène une politique volontariste à 
l’égard des personnes âgées » a souligné Yves Auvinet 
lors des vœux. « C’est un devoir de solidarité entre gé­
nérations [...] Un devoir d’humanité ». Parmi les nom-
breuses actions citées figure l’intégration d’une partie 
des missions des Clic (Centre locaux d’information et 
de coordination gérontologique) au sein des services du 
Département. « Nous devons rechercher une efficacité 
toujours plus accrue de nos dispositifs » explique Yves 
Auvinet. Douze Clic sont répartis sur l’ensemble du ter-
ritoire. Concrètement, la prise en charge personnalisée 
de la personne âgée sera assurée par le Département. Il 
s’agit, par exemple, d’accompagner les usagers à domi-
cile dans la mise en œuvre de leurs plans d’aide, et la 
coordination des interventions des différents profession-
nels. Les actions de prévention collective menées par les 
Clic seront portées par les intercommunalités.

« Le Grand Départ du Tour de France, c’est l’occasion 
pour la Vendée et les Vendéens de montrer le meilleur », 
a déclaré Christian Prudhomme, le directeur du Tour, lors 
de la cérémonie des vœux. Et c’est bien cette opportu-
nité d’exposition médiatique que le département de la 
Vendée compte saisir en mettant en valeur les paysages et 
l’Histoire de notre territoire. « J’avais suggéré à Christian 
d’étudier la possibilité de faire un départ de Mouilleron- 
Saint-Germain, commune de deux figures embléma­
tiques de l’Histoire » raconte Yves Auvinet. Georges 
Clemenceau, natif de la commune, Père la Victoire de la 
Grande Guerre, sera ainsi honoré, l’année du centenaire 
de l’armistice de 1918. Les deux premiers jours du Tour, 
les coureurs traverseront la Vendée sur plus de 380 km. 
Et cette année, le Vendéen Thomas Voeckler, ex-coureur 
de Direct Energie vivra le Tour comme consultant pour 
France télévision.

Des Infrastructures pour l’avenir Un service efficace aux personnes âgées Un Grand départ du Tour de France en 2018

Bâtir la Vendée de demain

Le sport, la culture, les 
grands événements sont des 
moments d’évasion indispen-
sables à toute vie individuelle 
ou collective.





Une société se juge à la 
place qu’elle réserve aux plus 
fragiles. En tant que chef de 
file des solidarités, la Vendée 
veut aller plus loin.





Un plan pour accompagner 
la fin de vie en Vendée. C’est 
une première en France !





Le Département est au 
cœur de notre vie quoti-
dienne via les infrastructures 
qu’il bâtit ou qu’il entretient.






